k 


compatriotes me continueront Vous trouverez à cet établissement l'assortiment le plus complet des articles ci-haut mentionnés. Les marchands des FERBLANC 

‘ ‘ . . « A ,e . : » . . . _ ’ 
À le bienveillant patronage qu'ils paroisses environnantes, les entrepreneurs de bâtisses et les communautés religieuses ne peuvent faire mieux que de venir me CUIVRE 
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TARIFDES ANNONCES: 


tère insertion, par ligne... 12 cts 


Chaque insertion subséquente 10 ‘ | 


[VARIÉTÉS 


| ENTRE NOUS 


AVIS PUBLIC! 


Chaque fois que le mistral souf- | 


crainte vague de cet Honneur, 
qui ne veut plus revenir. 
Pour nous, il m'en souvient, 


ILE MANITOBA 


EST PUBLIE 


LE MERCREDI DE CHAQUE 
SEMAINE 


à SAINT-BONIFACE, MANITOBA 


LE MANITOBA -—- 


| | JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


Toute communication concernant 
Ile journal doit être adressée à 
| EDMOND TRUDEL, 
| Directeur, 
| Saint-Boniface, Man. 
| Canada. 


tant est de saisir le moment op- 
portun. L'homme ne peut pas 


de la mauvaise humeur, l'impor-|rale et mentale semble jaillir | ristique du sens esthétique chez 


| d'ane source de vitalité aussi in- la femme n'augmenterait pas de 
visible qu'elle est inépuisable beaucoup ses aptitudes pour le 


toujours être disposé à tout ; mais! Àu physique comme au moral, bonheur de l'ordre le plus élevé 


flait, range pe pr sr alemiqnen | il a toujours une disposition |elle jouit d'un pouvoir de réac-|et le plus pur. 
. | | . I! vivait, il jouait. rinnte créature , | que nous allions arracher les pe- | quelconque. C'est ce qu'il ne|tion qui, sauf dans de rares cir-| La légèreté et la vivacité natu- 
Es ompte de 20 pour Cent dans la Piastre | Rs D ne tits joncs avec lesquels nous tres- | faut jamais perdre de vue ; on|constances, fait défaut chez relle de son tempérament aug- 
durant tout le mois. | (leurs, | Sions de mignonnes et vertes cor- | ne doit pas oublier que le chan-| l’homme. Le trait saillant de la | mentent aussi ses aptitudes pour 
| Les astres, les grands bois, le ciel bleu, | beilles, ou que, par-dessus les | gement, la variété est une des lois! force mentale et physique de}|]e bonheur. (Ceci provient de la 


[l'onde amère ? 
Que te sert d'avoir pris cet enfant à sa mère 
Et de l'avoir caché sou- des touffes de fleurs ? 


POURQUOI? rec CASRLEY & CIE 


toits rouges, un peu de fumée | 


montait en flocons bleus, il nous 


La soli- 
tude rend morose ; suivant Platon, 


qui régissent le monde. 


l'homme, c'est sa qualité. Et la | finesse et de la sensibilité de son 


qualité domine toujours la quan- organisme nerveux. Dans tous 


| 
. 
revenait sans cesse à la mémoi iniä -om- | tité , 
se proposent d'ouvrir un Département de Manteaux en Gros, avec leur | Pour cet enfant de plus, tu n’es pas plus | l'histoi se d . hé elle _ D Le com | trié, ee | les ces, personne ne peut s'empê- 
établissement de détail au No. 344 rue Main, et ils veulent [peupiée, { store etrange de ce quatrième | merce du monde peut amener| (Cette supériorité de la femme, | cher d'observer la vivacité, l'ani- 
| Tu n'es pas plus joyeuse, 6 nature étoilée ! : AMI, qui partit et que les autres | les mêmes effets. Une agréable quant au pouvoir de résistance, mation des femmes, principale- 
U n Ispace Itequis | Et le cœur de la mère en proie à tant de | ne trouvèrent Jama1s plus ! | combinaison de ces deux façons | est pour elle un grand avantage | ment quand elles sont jeunes. 
RE RIRES | FERNAND BEISSIER de vivre produira le résultat op-| duns l'obtention du bonheur. | Comparé à sa compagne, l'homme 
Afin de réduire l'assortiment et créer :le l'esrace pour le nouveau département qui sera | Cet abime aussi grand que t i-mêème, 6 na- | __—_—  _ __-_— | posé. Mais le préservatif le plus Elle lui permet de s'élerer au-!lest un être morose. Qui n'a re- 
ouvert dans les commencements de Mars. Un Escompte de 25 pour cent sera accordé [ture, . . certain contre la mauvaise hu- i isè x É 
sur tous les achats d'une prastre et au-ielà. Est vide et désole pour cet enfant de moins ! DE LA MAUVA ISE HUMEU R | e est | Religi est 1 dessus des petites miseres et des marque que la plupart des hom- 
meur, Cest la Religion, Cest la!ennuis qui éteignent chez l'hom- | mes travaillent en silence, au lieu 


— - 


| LA LÉGENDE DE L'EAU. DU 


PS | | | FEU, DU VENT ET DE 
MAN'TEAUX INCEUS. L'HONNEUR 
Notre assortiment de 


Manteaux, Parteseus, 


Ulsters, Pardessus pour filles et gar | 


La mauvaise humeur est le dé- 
mon fatal qui, sous le nom de 
mauvaise disposition de l'esprit, 
as u prendre dans la société un 


vraie connaissance de l'amour! me toute vivacité. La temme est que les femmes, quand c'est per- 
qui nous accompagne et guide|gaie dans des circonstances qui | mis, chantent toujours en trarail- 


nos pas. Un esprit ouvert à tout ! rendent 


ce quiest bon n'a pas de peine à 
supporter ce qui est mauvais. Et 


l'homme misanthrope. |lant ? Quand vous voyez un es- 
Cette différence d'organisation saim de jeunes filles ensemble, 


çons (Resper,. smront aussi suj:ts À la ré Inction d# 20 pour cent. . L'Eau, le Feu, le Vent et l'Hon- | empire despotique. C'est un mal  : lau‘un était seen Ih et la différence de caractère vous vous attendez toujours à 
N nt. À l'exception des Tndiennes que nous offrons aux pnx du gros, à 5,104 134 | voyageaient de compagnie. | qu’on ne peut nier; mais il n'est si queiqu un etait asseZ malheu-| qui s'en suivent se manifestent |entendre des rires. Il en est au- 
nd de | 2 ‘ / ét À . re OL D »r en ce triste à à 
Cotons jaunes et cotons blancs, prix ‘du gros à la verge ou à la piêce, 5, 6, 7 et 10 C'étaient quatre bons amis, | Par permis de s y soumettre. Un née à la si sb R nue e mille — Quand asus trement PE les arret er 
cents marchant gaiement, nier modes sn femme se brüle un doigt, que il y a tout lieu de s'attendre à ce 


comptant 
| peu, ne se chagrinant point et 
s'amusant beaucoup. 

Un jour il fallut pourtant se 


En venant directement chez CARSLEY pour acheter vos Marchandises 
Sèches, vous épargnez du temps et de l'argent. 


er 


poète d'utiliser cette disposition 
de son esprit comme le statuaire 
fait du marbre qu'il façonne. 


| partage, 


comme le privilège 
d'une nature mal organisée, qu'il 


fait-elle ? Elle l'enveloppe tout | qu'ils forment des plans, discu- 
simplement d'un linge humecté |tent ou se querellent. Et cette 


se garde bien de se croire sage,fde soude et rit de cet aven-|différence se continue toute la 


ainsi qu'il arrive trop souvent ;|ture. Que fait un homme dans | vie. 


En règle générale, l'homme 


- _ _ —_— séparer. Pourquoi ne pas appliquer à x " sé - | . , : 
| Mae la séparation les attristait | l'homme en Si noel mais qu il se considère comme pareille circonstance ? Il crie | est sérieux et sombre, la femme 
tous. RE poète ? La véritable | "être malade, et que pour se| pour se faire apporter de l'en. l'est gaie et bruyante. C'est ma- 
CARSLE " & CIE, | Chacun s'en allait donc de son | délivrer de son tourment, il ne|s'y plonge le doigt, gémit quand|tière d'organisme, de tempéra- 


côté, ne sachant s'1l reverrait ses 

autres compagnons, quand le 
Vent les arrêtant, leur dit : 

Or ça, mes beaux amis, nous 

. _—. ne pouvons pas nous quitter ain- 

Ho, JOHN SUTHEnLAND | Si. Qui bien s'entend, souvent 

Vice-Président. aime à se revoir ! Donnons-nous 


D'ASSURANCE CONTRE LE FEU donc rendez-vous afin que nous 
. … : . refassions ensemble, aussi joy- 
“The North West Fire Insurance Co’y of Manitoba. 


eusement que nous venons de le 
Orvanisee en 1883. 


2:44 HEURE MAIN - — WINNIPEG. 


M.J. A. CORBEIL répondra à la clientèle française. 


LUNCAN MACARTHUR, Ecr, 


Président 


LA COMPAGNIE 


faire, le tour du monde. 


Î 


l 


| 


| 


Si le | 
cœur vous en dit, où et comment | 


hygiène n'est-elle pas aussi une 
œuvre d'art ? On devrait au moins 
essayer à l’élever à cette hauteur. 


vie deviendrait-il celui de la pro- | 


longer, comme il le fat chez les 
Grecs. Lavater a écrit un dis- 
cours moral contre la mauvaise 
humeur C'est un sujet qui pour- 


rait convenir à un médecin. Per- } 
sonne ne peut se défendre de la 


tristesse ; mais tout le monde 


peut se débarrasser de la mau- | 


dédaigne pas les 
plus amers — (Extrait de l’'Hy- 


Peut-être alors l’art d’embellir la | 77% de l'Ame.) 


—. 


LE BONHEUR DES FEMMES 


Pourquoi, en règle générale, les 
femmes sont-elles plus heureuses 
que les hommes ? 

En premier lieu, c’est parce 
qu'elles ont un plus grand pou- 
voir de résistance. Au point de 


remèdes les|]a douleur revient au moment où ment et de caractère. Et cette 


il la croyait disparue, passe avec | disposition de la femme à la gaie- 
frénésie d'un remède à l'autre et |té est assurément une des plus 
entre dans un état d'excitation |sûres causes qui font qu'elle est 
nerveuse, d'impatience et d'agi- | plus susceptible que l'homme de 
tation qui dure toute la journée. | jouir du bonheur. 

La femme ne s'occupe pas de la| Enfin, comme ensemble, les 
douleur et est heureuse, au lieu | femmes ont le sens moral plus 
que l'homme s’en trouble et, est | développé que les hommes, et 
malheureux. C'est tout sjmple-| comme la vie spirituelle est la 
ment la différence dans le Pou-| source da la joie suprême, il est 
voir de résistance et si vous sui- | raisonnable de dire que l'aptitude 


Capital autorisé , . . . . - . . $500.000 | nous retrouverons-nous ? Pour | vaise humeur. Dans la première, | Vue physique, il est maintenant |Vez ce pouvoir dans les détails, | de la femme pour le bonheur ex- 
Déposé au ouvernement de Manitoba - - . - - 10,000 | mi. ajouta-t-il, rien n'est plus lil y a encore un certain charme : | admis par tous les savants que|Vous verrez qu'il accomplit un}|cède d'autant plus celle de 
Actif en argent - ue M A 110,000 | file Sitôt que vous verrez fris | il y a de la poésie ; mais la mau- | l'organisme de la femme supporte monde de merveilles, quant au | l'homme, qu'elle a une appréhen- 
Cette Cie offre plus d'avantages (surtout aux cultivateurs, que loute autre sonner les branches extrêmes des | vaise humeur n'a aucune espèce | mieax que celui de l'homme les bonheur comparatif de l'un et |sion plus claire et une apprécia- 
compaguie faisant affaires dans cette province. longs peupliers blancs, vous | d’attrait, c'est la prose vulgaire | circonstances défavorables. Du- l’autre sexe. [tion plus religieuse des choses 


Elle est la seule qui assume le risque des dommages causés par le vent, les cyclones, 
ete ,en sus «lu feu et de la foutre, et cela au même taux. 

Cette compagnie accepte des billets à longs terines en paiement des primes, lorsque 
cela eat nécessaire. 

M. Jos T. Dumouchel, agent de la compagnie, et bien connu du public, se fera 
toujours, comme par le passe, un plaisir de donner les informations voulues concernant 
toute affaire d'assurance. 


le Vent est là ! 

Si ce n'est que cela, interrom- 
pit l'Eau, pour moi la chose est 
des plus simples. Dès que vous 


JOS. T. DUMOUCHEL, 
Agent voyageur 


Nos. 4756 et 5877 lue Principale, Winnipeg. 
la 181289 


QG. W. GIRDLESTONE, 
Secrétaire et Gérant. « 


apercevrez dans la plaine une 


chez-là ; je serai dessous. 
Un peu de famée blete s'envo- 
| lant légère dans le ciel, fit à son 


SANTÉ POUR TOUS !! 


petite touffe verte de joncs, arra- | 


| tour le Feu, vous annoncera ma | 


pourrez sans crainte vous dire : | de la vie, c’est la sœur de l'ennui 


et de la paresse, cette empoison- 
neuse qui amène lentement la 
mort. On peut dire avec raison 
que la mauvaise humeur est un 
péché contre le Saint-Esprit dans 
l'homme. 
ce? D'abord dans l'habitude, 
“ nourrice de l’homme ” et ses 
vices. Si, dès l'enfance, nous 
étions accoutumés à ne demeurer 


| rant les temps de peste et d'épi- 


Où prend-elle sa sour- ! 


démie, il meurt plus d'hommes 


| que de femmes. Plus que l'hom- 


me et plus longtemps que lui, la 
femme peut endurer une tension 
nerveuse. 


En second lieu, la capacité su- |divines et éternelles. La foi de 
périeure de la femme quant à |la femme est le plus riche trésor 
l'obtention du bonheur provient | de son cœur. Elle a d'immenses 
du développement remarquable ! ressources de joie et de bonheur 
de son sens esthétique. Les fem-| dans sa croyance au Ciel, à l'im- 
mes trouvent tout un monde de!mortalité, à la survivance de 


Il est remarquable de 
voir comme la femme endure|jouissance dans la musique, les|tous les biens terrestres, À la 
bien mieux que l’homme n'im-| fleurs, les couleurs et les tissus | jouissance après la mort de tout 
porte quelle douleur physique | des étoffes, les ouvrages manuels|ce qui est digne de recherche 
Le roi de la création se plaint et délicats, la toilette, les orne-|sur la terre, à la révélation des 
gémit sous les attaques du mal! ments, les gravures et une foule béatitudes célestes dont la vie 


venue ! jamais dans l'oisiveté, mais à de dents, au lieu que la femme | d'autres choses de cette nature, de ce monde ne peut donner 
) 1 L AN |  L'Honneur seul ne disait rien. | consacrer chaque heure qui nous | endure, gaiement. dans un si- que l'homme “ pratique” ordi- | qu'une faible idée. Quand même 
Ï [ LU LE S el Ô À G U E: T HO LLOWAY. | Tout triste, il restait là, consi- | réste après des travaux sérieux, à | lence calme, telle désorganisation | naire affecte de mépriser. Et les | la femme serait privée de toutes 


LES PILULES 


des travaux agréables, jusqu'au 


dérant ses compagnons ; des lar- squ 
moment où le doux sommeil vien- 


mes lui montaient aux yeux. 


déchirante, torturante même de 
tout son système nerveux, qui 


jouissances que les jolies choses les autres sources de bonheur, 
font éprouver à la femme sont | excepté celle-ci, elle pourrait en- 


Purifient Île OU A TOMAC pe gr ns CN du FOIE, Et toi, l'Honneur, tu ne nous | drait nous apporter du repos et des | porterait l'homme au suicide ou | des plus pures et des plus saines. |core mener une vie remplie d'un 
sr bee dis rien, demandèrent-ils, tout | rêves tranquilles, jamais, alors, | à la folie. Elles augmentent la délicatesse | bonheur et d'une espérance tels 
kiss fortifient et restituent la Santé À des Constitutions délabrées, elles sont auss | surpris. Ne veux-tu plus jamais | nous ne serions mal disposés. Si, Une femme offre la même su-| naturelle, la sensibilité de per-|que les plaisirs tangibles et plus 


inestimables dans toutes les maladies particulières au Sexe Feminin de tout âge. 
Pour les enfants ainsi que pour les personnes âgées sont invaluables, 


L'ONGUENT 


Ret un remède infaillible pour les Maux des Jambes, ceux des Seins, Bilessare® 
Anciennes Plaies ex Ulcères. Il est fameux pour la Goutte et Rhumatisme, 


revenir avec nous! Apprends- 
nous donc où et comment nous 
pourrons te retrouver et te re- 
| connaitre ! 


les belles heures du matin, nous 
| ne connaitrions pas cette indo- 


Et pour tous les Dérangements de la Poitrine il est de même sans égal. 


POUR LES MAUX DE GORGE, LA BRONCHITE, 
LES RHUMES, LA TOUX. 


Gontements Glanduleux, et'toutrs les Maladies de la Peau, il est sans rival: et pour | 


les membres contractés et jointures raides il agit comme un charme. | toujours. Qui ma une fois perdu, 
| ne me retrouve jamais plus. 


Css Médecines sont préparées seulement à l'Etablissement du Professeur Holloway, | Ce sont les vieux, en Provence, 
qui racontent cette naive légende 
aux petits. Ceux-ci les écoutent, 
bouche béante, les yeux grands 
ouverts, ayant au fond de leur 


| —Moi, répondit-il enfin, grave- 


| mes pauvres amis, en nous quit- 


78, NEW OXFORD STREET, auparavant 888, Oxford Street, 


Ki se vendent à ls. 144 ,?s. 9d., 48. 64., 11s., 22s, et 33a le Pot ou la Boite, et on peut | 
les abtenir dans toutes les Pharmacies de l'Univers. 


Les achotaurs sont priés de regarder l'étiquette qui se trouve sur chaque Pot et Boite, 
s'iln'y a pas l'adresse 538 Oxford Street, London. c'est de la falsification. 


ment, en secouant la tête. Hélas! | 


tant, nous nous séparons pour | 


cœur quelque chose comme une | 


lence morose que produit géné- 
ralement la sensation désagréa- 
ble d'un réveil tardif. Si, dès 
l'enfance, nous étions habitués à 
voir tout en ordre autour de 
nous, bien certainement, par une 
disposition harmonieuse de l'àme, 
cet ordre extérieur se réfléchirait 
au-dedans de nous-mêmes. Dans 
une chambre bien tenue, l'âme 
éprouve une sorte de bien-être. 


Mais dans l'art de se préserver | 


dès l'enfance, nous étions accou- | 
| tumés à ne passer jamais au lit 


périorité, quant au pourvoir de 


résistance, dans son organisation | 
morale et mentale. 


Les femmes] jusqu'au talent artistique, 


ception, l'influence humanitaire | grossiers de la terre ne seraient 
de la femme. Cela ne l'élève pas que des jouets d'enfants compa- 
ni |rativement aux visions brillantes 


> = s - | ° . s» | . , « 
peuvent résister à une violence! même dans bien des cas, jusqu'à | de la jeune fille au moment où 


de tentation qui réduirait les|l’appréciation artistique ; mais | elle passe de l'adolescence à l'âge 


hommes en atômes, comme au-|c'est une influence qui élève, en- 


ladulte. Quand même la femme 


tant de soldats de fer-blanc ren-| noblit, égaie et rend brillante la | n'aurait sur l'homme que le seul 


versés par une bourrisque de|vie domestique, sans laquelle la 
vent. Elles peuvent aussi sup-| vie du monde serait sombre et 
porter des tensions d'esprit qui|sans attraits. L'amour du beau 
useraieut la patience de l'homme, |est incarné dans le beau sexe, à 


avantage de sa nature spirituelle 
plus vive et plus développée, ce 
serait encore assez pour consti- 
tuer en sa faveur une aptitude 


sinon son cerveau, dans la moitié 
moins de temps 


La femme possède une force de | donne du brillant et de la beau- 
volonté qui est tout simplement | té. 


merveilleuse Son énergie mo- | veloppement naturel et caracté- 


l'instar du filon d'or dans la cou- 
che rocheuse, à laquelle elle 


au bonheur qui ne peut jamais 
être égalée chez l'homme, sauf 
en activant et en cultivant da- 
vantage les fonctions plus éle- 


Il serait étrange que ce dé- 
vées de la vie spirituelle 


 EDOUARD GUILBAULT, 


— Poeles a Charbon.—— 


(Successeur de la maison H. F. Despars.) 


—— —IMPORTATEUR DE-———— 


YANT fait l'acquisition du 
À Magasin deÿFer de M. H. 
F. Despars, j'inférme mes amis 
et le public en général, que Je 
devrai y transporter mon an- | 
cien établissement et mon ate- || 
lier, et j'ose espérer que mes | 


m'ont si généreusement accor- taire une visite. 
Etant bien déci- 


dé de faire comme par le pas- 


dé jusqu'ici. 


mn. 


0. 


DOUBLES ET SIMPLES, 


Ferronnerie, Ferblanterie, Huiles, Vernis, Peintures, 
Meubles, Verrerie, Lampes, 


INSTRUMENTS D'AGRICULTURE, FIL A CLOTURE, 


WAGONS, HARNAIS Erc., Erc. 


Je tiendrai, comme par le passé, un atelier de première classe où je pourrai exécuter, sous le plus court 


délai et à DES PRIX RÉDUITS, tout ouvrage, tel que :— 


—— Poeles a Bois.——— 


M'étant assuré l'agence des 
célèbres poêles de la maison 


NMOORE & Cr, 
De Hamilton, Ont., 


Mon assortiment sera un des 

plus considérables de la Pro- 

vince et le choix des plus va- 

riés. Ce département compren- 

dra tous les ustensiles de cui- 
sine, tant en 


GRANIT, Erc. 


Couverture en Ferblanc et Tôle Galvanisée, Gouttières et Dalles. Posage de Paratonnerres 


, Je suis aussi agent pour la 
sé, tous mes efforts pour les 


EDOUARD GUILBAULT. 
L1NV4TIN) daVNOU 


satisfaire. et de Système de Chauffage au Bois et au Charbon. « MANITOBA VENTILATED 
< CLOSET CO'Y" 
“+ + WS-SPECIATITE: GRÉEMENT DE BEURRERIES ET FROMAGERIES.<ÿ 


Prix, 812.00. Catalogues four- 
nis sur demande. 


Estimations données sur demande. Correspondance sollicitée. 


EDOUARD GUILBAULT, 


EE . + 
êm 1-8-98 


Coin des Aues Provencher et Tache, Saint-Boniface, Man 


| LE MANITOBA. 


le pays prospère. Or, pour arriver a | nous devrions nous souvenir que | LETT, “ Que la résolution fut ren- | arrive un cablegramme de la 
ce but, il faut éclairer et instruire | nous sommes aussi Canadiens. Si |voyée au comité auquel il apparte-| gande, déclarant au légat # 
la classe des cultivateurs. Il serait | les individus sont tenus d'observer | nait avec instruction de retraucher | lique, que le Saint-Siège préfère &. 
douc à propos de travailler à l'éta- | un certain décorum. sûrement ceux- | la somme de 866,000 demandées | voir demeurer à l'Université 
blissbmeut d'un bon journal d’agri- | là qui sont les représentants de con- | pour cette exposition.” Washington. 


ce sujet, conformément à l’Acte 5+- 
55 Vicioria, chapitre 25, et recom- 
mande que,si ce rapport est approu- 
vé, une copie eu soit transmise par 
télegraphe au heutenaut-gouverneur 


une augmentation générale des af- 
faires. C'est un bon indice. La sta 
bilité de la fortune publique dépend, 
dans une large mesure, de ces pla- 


Mercredi, ler Mars 1583 cements provisionnels en vue de l'a | du Marnoba et M. Ewart. avocat des | culture.  L'iudusirie laitière doit | trées doivent avoir la considération | M. HARTNEY dit qu'il ne voyait | 
ee | pétinionnaires, afin qu'ils puissent | aussi être favorisée. Suivant lui,| voulue pour le pays qu'ils re-| pas quels avantages la province reti- Depuis la création des na 


NOTES D'OTTAWA 


Une des clauses du traité de com 


merce, entre la France et le Canada, | polices nouvel- l'Archevèque afiu d'obtenir de lui | industries diverses, leur situa- d'Hudson, la Compaguie du Pacifi- | sède le plus fort coutingent de € 
oblige celui-ci à subventionner une | : ee era 23.386,478 un piètre qui s’occuperait spéciale- tion avantageuse sur des ports ou | que. la Compagnie des Terres du | dinaux, six en tout: Desprez, 
Ligne de paquebots français, dit-on. ° tr . 148.342.966 ment de cette question et qui y con- | à proximité de ports de mer, feront Nord Ouest étaient presqu'autant | génieux, Place, Richard, Mei 
8 | LL 2. leur exposition dans cette unique | que l’Assemblée, intéressées à an- | Thomas L'All-magne vient 


Un projet de loi a été présenté au 
séuat, retranchant de là ste des | 
fütes légales, l'Annonciation, la! 
Eète Dieu et la Saint-Pierre et Saint | 


| venir loujours incerlain 


L'ensemble des opérations, pour 
1891 et 1892, est comme suil: | 


Fotaux 191 1892 | 
Primes reçues...  4,492,67 $ 4,077,608 


Polices echurs….. 1,39:,194 
Polices payées à 
la mort. ......… 
Polices payres à 
terme... .... 
Réclamations 
non régires et 


1,253,282 1,460,887 


163,047 166 217 


s'ils le jugeut à propos, offrir leur 
avis sur le mode de préparation de 
celte cause et toutes les queslio:is 
qui y seront comprises.” 


Cette décision va nécessairement 


LES TERRAINS SCOLAIRES DE 
MANITOBA 


On se souvient que, il y a un cer- 


c'est dans celte voie surtout que nos 
culuvateurs devraient! ètre poussés 
et dirigés. Il attache tant d'impor- 
tance à cette industrie qu'il suggère- 
rait de s'adresser à Sa Grandeur Mgr 


sacrerait, sinon tout son temps. au 
moins la plus grande partie, comme 
cela a eu lieu dans plusieurs dio- 
cèses de la province de Quebec. Il 
faudrait aussi encourager la créa- 
ion de cercles agricoles 1Îl est aussi 


présentent. Les 
vinces avec 
acquises par 
leur 


lioré, leurs manufactures, 


bâtisse dont l'hon. premier ministre | uonc-r la province; cepen lant, il | avec 5; puis l'Autriche Hongrie, 4 
fi | n'apparait pas qu'elles aient fourni | l'Espagne. 4; le Portugal, ;. l'An. 

n'apparait pis que l'accommodation | un cent pour cette exposition. On | gleterre, 2; l'Amérique, 2; la Bel. 

qui leur est offerte offnsque en quoi | aurait dû mettre les étrangers dans ! gique, ! ; l'Australie, 1. 


semble parler avec répugnance. 


que ce soit leur dignité. Ces con- 


leurs | jection. 


anciennes pro- | rerait pour cette grosse somme. Si le | cardinaux, le Sacré Collège set 
toutes les richesses | montant avait êté fixé à 835,000 pour | au complet. le nombre de ses 
l’action du temps, | une exposition sur les terrains, il | bres ayant atteint le chiffre de @. 
système d'agriculture amé | pense qu'il n’y aurait pas eu d'ob- | Après l'Italie. qui compte à elle 2. 
La Compagnie de la Baie | cardinaux c'est la France qui pes 


la possibilité de voir nos produits et 


| non contestées 139.124 186.060 | tain temps, la rumeur circulait que | d'opinion que la société devrait s'a- | structions de Chicago n'ont pas é:é | de les comparer avec ceux des pro- 

Paul. C'est la conséquence de la | Réclamations 10 14.000 le gouvernement fédéral donnerait | dresser au gouvernement local pour destinées à servir de monument, | Vinces sœurs et des autres pays. Pas PERSONNEL ! 
sion svè contestees.….… 2,11 dé | Re » s. 11 fait plusieurs | elles ne doivent i ‘à dix pour cent d visiteront k 

récente décision des évèques, en | ©0n TA M: a àtitre | avoir des secours. 11 fait plus elles ne doiveut servir qu'à une ac | GIx pour e ceux qui vis | 
le Inanelle ces fôtes ne sont _ PRE MANS autres remarques après quoi l'hon | comodation temporaire. Comme les | l'exposition verront la bâtisse de la] M. ei Madame Monchamp. aing}s 
Here tayl 1892 [de compensation, une partie du | Brnier se lève pour remercier le | provinces sœurs, nous aurions dû | province. 11 ne pouvait voir com | due Melle Monchamp, leur fille uufs 
plus d'obligation | Nombre de polices . … fonds scolaire de cette province qu'il | brésident de son zèle et pour l'en- | nous en contenter. ment il se faisait que le gouverne- es sout actuellement à Hot Springs,» 
.. a ous sb 20 | perçoit en vertu de l'Acte de Mani-|courager daus cette voie. Pour sa!  L’appropriation de 1893 ajoutée au | ment avai: refusé 85.000 du gouver. | "#ansas. 

d ‘le ponce " : . d : t à ai ‘ 6] S — 1 
De L'Evénement VIRUEU sue cou 99,130 110,117 | 10ba. La correspondance ci-dessous part il sera toujours pret à aider la montant volé en 1892 formera un | nement de la l’uissance. Madame L J À Lév 4 
La rumeur que M. Meredith en. | Nombre de polices ui vient d'être publiée. remet cette | *0Ciêté dns la mesure de ses forces | déboursement total de $75.000 pour La motion de M. Hartney fut per- | . Lundi + vèque est par. 

: HE À échos. sn an? 1072 | ds ° | et à user de l'iuflueuce que peut lui | l'exposition de Chicago ; il y a pos- | due sur la division suivante : lie lundi soir pour une pron 


trerait dans le cabinet fédéral avec | 


le portefeuille de ministre de la jus- 
lice sous le bras est absolument dé 
oué de fondement 

Nous nous empressons de couper 
les ailes à ce canard et de l'empè- 
cher de porter plus loin son vol. 

Nos renseignemeats sont puisés à 
bonne source. 


M. Newcombe, d'Halifax, à été 
nommé député ministre de la jus 
ice. 


C'est jeudi, le ?3 février, que les 
arbitres dans la question de la mer 
de Hehring se réunirent à Paris 
pour la première fois. La commis- 
sion d'arbitrage est composée comine 
suit 

Baron Alphonse de Courcelles 

marquis Visconti Ve- 
nosta (ltalir), M. Gram (Norvège et 
Suède), lord Hannen et Sir John 
Thompson Grande - Bretagne), le 
juge dohn M. Harlan et le sénateur 
Jdotin P. Morgan Etats-Unis). 
- L'hon, GC. H. Tupper, 
(Grande : Bretagne), lex - ministre 
John Foster (Etais Unis). 

Conseillers—Sir Richard Webster, 


(France), le 
î ‘ 


Agents 


Les compagnies canadiennes figu- 
rent avantageusement à côté des 
compagnies américaines. 


Le premier ministre des Terri- 
toires du Nord-Ouest, M. Haultain. 
est à Ottawa depuis vendredi. Son 
voyage a pour but de discuter avec 
le gouvernement fédéral la question 
des Better Terms pour le Nord-Ouest. 
M. Haultain demandera aussi un 
changement dans la loi actuelle, qui 
veut que tout crédit voté par le gou- 
vernement fedéral soit dépensé dans 
l'année, sinon un nouveau vote esl 
nécessaire. Îl en résulte beaucoup 
d'inconvénients, parait-11. 

© 


LE SUFFRAGE DES FEMM 


Le député de Saskatchewan à 
notre legislature, M. McNaught. 
vient de présenter en chambre un 
projet de loi qui est pour le moins 
cocasse ; il a pour but de donner le 
droit de vote äux ‘emmes. Le dé- 
bat sur cette mesure aura tout pro- 
bablemenut lieu demain, et la ques- 
uon discutée sera celle-ci: ‘“ Que: 
‘: dans l'opinion de cette chainbre, 


og . Î 

28,245,401 | re‘arder la solution fiuale de la difi- 

161.551,528 culté. 
1,697,293 — "2 -  —— 


rumeur sur le tapis. Le refus du 
gouvernement d'avancer au Manito- 
ba, à mêèine ce fonds de l'argent des- 
tiné à la construction d'une école 
uormale, porte certaines personnes 
à croire qu'il veut garder ce fonds 
pour le partager entre les catholi- 
ques et les protestants de cette pro- 


vince. Mais rien n'est encore offi- 


ciel. 
Voici celte correspondance : 
Winnipeg, 3 février 1893. 


Sir John Thompson, 
Premier ministre, etc., Ottawa. 


Cher Monsieur, 


Le gouvernement de cette province, 
après mûre consideration, en est venu à la 
conclusion qu'il est necessaire, pour per- 
f-cuonner notre organisation Scolaire, d'e- 
riger un édilice convenable à l'établisse- 
ment d'une école normale. Dans ce but, 
nous avous dec.de de demander au gou- 
vernement d Ottawa d'avancer au gouver- 
nement de Manitoba la somme de $60,000 
à mème le produit de la vente des terrains 
scolaires, ces fonds devant ètre employes 
à la construction de cel edilice. Comme 
il sera necessaire que la legisliion à cet 
etfet soit a:loptee ‘lurant la session actuelle 
de notre legislature, je vous prie de m'en- 
voyer une reponse aussildl que possible. 

Votre obeissant serviteur, 
Signé), Tnomas GREENWAY. 

Réponse de Sir John Thompson : 

Ottawa, 6 fevrier 1893. 
Hon. Thomas Gre’nway, Winnipeg 
Cher Monsieur, 


donner s21 position officielle pour 
promouvoir la colonisation et l’agri 
culture. 

Il est ensuite proposé par L. J. A. 
Lévèque, secondé par Ant. Lucier. 
que le président et le secrétaire 
soient chargés de voir Sa Grandeur 
pour le prier de nommer un promo 
teur de l’industrie laitière. Agréé. 

Il esi aussi résolu qne le prési- 
dent et M J. E. P. Prendergast for- 
meut un comité pour s’eutendre 
avec la députation française et avoir 
une entrevue avec le gouvernement 
local dans le but d'obtenir de l’aide 
pour la colonisation et l’agriculture 

Et l'assmblée s’ajourue au Îer 
lundi du mois prochain à l'Hôtel de 
Ville de Saiut-Boniface. 


POLITIQUE PROVINCIALE 


M. JEROME :Carillon), parlant 
sur le budget complimenta le tréso- 
rier provincial sur les états finan- 
ciers qu'il avait fournis El w’ap- 
puyait pas le gouvernement sur la 
question des écoles parce qu'il pen- 
sait, avec lous ses Co-religionuaires. 
n'être point traité avec justice Îl 
termina en disant qu’il voterail avec 
le gouvernement. 


M. MARTIN (Morris), fit l'interpel- 
lation suivante, mercredi: Pour- 


sibilité de recouvrer $31,000. Ce re- 


couvrement dépend d’un loyer. et 


ture. 


de l'exposition. 


tages en perspective. 


pas se charger de ces dépenses. 


question de prohibition 


Pour :—MM Frame, Lyons, Paré. 
Prendergast, Davidson. Macdonald 


en conséquence, court tous les ris- | Martin Armstrong, McFadden, Kel 
ques d’une transaction de cette na- 
Il faut aussi prendre en con- 
sidération que nous sommes mena- | way, Cameron, Sifton, Watson et 
cés du choléra asiatique et qu'il 
peut être cause de l'insuccès complet | Campbell, 


lett et Hariney.—11. 
Contre :—Les Hons. MM. Green- 


McMillan ; MM. Heitie, Colcl-ugh, 
Burrows,  Mclntyre, 
Young, Graham, Morton, Smith, 


Prenant tout en considération, je | Rutherford, Doig, V. Winkler, Dun- 
suis d'opinion que le projet d'affec- | can. Bird, McNaught et Fisher—21. 
ter la somme de 875,000, soit un 
neuvième du revenu de la provin- 
ce à l'exposition de Chicago, n’est | 000 fut aussi perdue. 
pas judicieux en regardant aux avan- 
Sous les cir- 
co: stanres la province ne devrait 


Une motion de M. Davidson pour 
réduire la somme de $66 000 à 833.- 


Au sujet de l’item de $3,000, dans 
les estimations pour législation con- 
slitutionuelle, M. FRENDERGAST 
exprima l'espoir que le procureur 


. M MARTIN (Morris) parla lon- | général aurait à sa disposition, à 
guement sur le budget Nous ne mème cette somme, un montant suf- 
pouvons que donner un aperçu de | fisant pour paraître jusqu’à Ottawa. 
son discours: Il porta d'abord la vû que la question des écoles etait 
parole en françiis. 1l dénonça eu | entrée dans une nouvelle phase et 
termes des plus énergiques la cou- | qu'il était désirable que l’ou en finit 
duite du mimstère, surtout celle du | une bonne fois. 
premier ministre qui avait houteu | actuelle devant le conseil privé et | qu'il exprime mieux l'opinion 
sement trompé la population sur la | serait sans doute soumise à la cour | ceux qui y assistent. 

1! dit qu'a- | suprème. Là seraient connues toutes 
vant de demander au gouvernement | les circonstances de la cause et les 
de la Puiss nce la somme de 860.- 
000 pour une école normale. ia ques- | liques pour maintenir leurs écoles. 
uon aurait dû venir devant l’assem- , 
blée ; par là. la demande faite au | l'anxiété du gouvernement ne res-| noncez “ Vente gigante 
“om de tout Manitoba aurait eu | semblait pas à celle du député de | moitié prix,” et 
bien plus de poids auçrès des auto- | Saint-Bouiface. 


Elle était à l'heure 


sacrilices que s'impos?nt les catho 


L’Hou. M. SIFTON répondit que 


Quant au no veau 


de quelques semaines dans la pr@ 
vince de Québec. , 


M. Joseph Fiset est parti | 
pour un voyage à Détroit, Mich. 


M. Charles Aymard. de Sai 
Pis-rre-Jolys, est parti hier pour 18 
France. ] 


a 


MS. M Barré a été élu représeg 
tant de l'Association de l'Industrié 
Laitière de la province à l'Expo. 
tion Industrielle de Winnipeg. 


Ge € ua Baie v'uost 


tunnel tojatate at atatage 


VENTE DE SURPRISE ! 


Nous lui donnons ce nom pa 


‘après 
même principe nous connai 
des ventes qui pourraient 
qualifiées de “Vente de 
pointements.” Quand vous 


ue l'on 
pour acheter quelques-uns 


14 M. C. Robinson et l'hon. W: H. Cross |“ le droit de suffrage pour la légis- __ J'ai soumis votre lettre du 3 du courant | quoi la somme de 8120 000 avait. . iris Fe. . apres haie . hong _ Leg articles annoncés, et que l'on dt 
\ J (Grande-Bretagne), M. James S. Car- |‘ lature de celle province devrait | à mes collègues “ cabinet, et ils en sont | le été placée dans les estimations mur ni Pr _ pe PA ob il était porter À np . le plus perçoit que le tout n'est qu'un 
ter et le juge I. BW. Blodgett |“ ètre accordé aux femmes.” politique Pierre 3 in nl pour les Gpaies, alors QU'ON Rav ue à la pr on baut tribunal de l'empire britanni- canard, alors il y a décapgeis 
(Etats Uuis Nous ne saurions en aucune ma- | d'avances à même le fonds résultant du | Pas raie de a) di pts ar- qu'on lui votät cette somme. L'o-|que avait déclaré coustitutionnel ments. On perle pen 
se nière approuver une semblable me | "eu ge terrains scolaires. RE rateur fit des remarques vigoureuses | l'acte passé par la législature. Il ne escompte bond ide de 25 à 
| | | otre tout devoue, L'hon. M. SIFTON répondit que ,, se . . ai pour cent sur les meilleures 
Le rapport du département de l'a-| sure. Elle est contraire à l'intérèt htaien , | sur l'augmentation des dépenses pu- | se proposait pas de faire aucune dé- ê n.: 
| riculture pour l'année 1891-92 à été | public, de quelque côté qu'on OR PTS reel re sbique ir Lg pbs bliques. Le désir qu'avait le cabinet | marche pour devenir partie dans .a | Chandises d'hiver, cela est si 
\ ce "e D ‘ > Su “He . g "6e. pe n : . L A Ps . . 
art d l L ( ke r q q | q L Le ie pu re pd . d’economiser lors de la présentation | Cause, Mais il le deviendrait de la |traire à la coutuimne établie L 
il déposé vendredi aux communes et | veuille l'envisager, contraire aussi rs p°s + : re nrig . de la loi électorale, n’était qu’hypo- | mamère la plus active s’il s’aperce-|le public accweille la nouvel 
au sénat. aux intérêts des femmes elles-mèmes | .SOCIETE DE COLONISATION DE l'ontrei Lise - était convaincu | Crisie. car les dépenses encourues | vait que les intérêts de la province | comme une agréable surprise. “ 
| La part des provinces dans le coût | qui sont l'ornement et le ferme ap- MANITOBA que dupe sa temps, la majorité | P°Ur la coufechon des listes éta:-nt | devenaient en danger. : 
. du pavillon canadien à l'exposition | pui de la société telle que consti- rs des écoles se conformerait aux dis- ” er gré . shui bay pois ana SES C'est une vente-survri 
k de Chicago est comme suit : tuée. Nous sommes bien jeunes! Séance du 16 fév'ier 1893. convo- | positions de la loi. sr age gemlcgen Nouvelles Religieuses ; = pen : 
à . comme  législat bor- | quée spécialement pour l'élection .. Gant. En 1888. les lisies ne :où- nous faisons. Pas de bruit ni 
' Ontario . ct seen 83 on ass =. tèrent que $1 591 ; et en 1892, sait- ren déclamation, mais des «a 
sd . RER à 600 der de semblables questions. Je- L. J. A. Lévèque, president au fau- M. PARÉ (LaVérardrye). pronon- | 9 combien elles ont coûté? La] Sa Grandeur Mgr Pascal, évêque | Ce n'est pas une vente à 20 
Nouvelles CORRE. uses suce ane ccsecrse 1,000 [tons nos regards sur les vieilles !teuil: Théo Bertrand, sur réquisi- | ça le discours suivant, que nous tra- forte somme de 89.396 Et l'on dit | de Saskatchewan, est arrivée hier | cent d'escompte, (veuillez le 
Colombie Anglaise ss se 1,000 | provinces, les vieux pays et soyons | tion du président, agit comme secré- | duisons : pratiquer J'économie ! de l'Ouest. Monseigneur se rend en marquer). C'est mieux ene 


L'espace suivant est assuré dans 
les divers édifices pour les divers 
articles canadiens en sus de celui 
qui sera réservé aux besliaux : 


Pieds carrés 


out Yapporté 886,313 au départe- 
ment. De plus,il a êté enregistré 
#8: marques de commerce, marques 
de bois, etc. 


CI 
.. 


M. Désiré Girouard, GC. R. a été | 


retenu comme avocat de la province 
de Quebec dans l'arbitrage aciuelle 
ment pendant entre Québec et Onta- 
no dun Dominion de 
l'autre, au sujet des réclamations en 
htige longtemps. La pre- 
mière réumon des arbitres aura lieu 


A ] 
côté, et :e 


depuis 


le 17 mars, à Ottawa. jamais oublier que la Providence .. pour ceux des émigrauts Ca- | chain une exposition de toute la . de Notre-Dame, le sarerdoce aux 
« lui a assigné des devoirs et des obli- | "4diens français qui désireraient s'y | Puissance, nous aurions pu re- . Un. L RR. PP. Gillet Brousseau, de lordre | ———— . 
De gations auxquels elle peut se sous- établir. tirer autant d'avantages. Nos De gr ps def e _ des Frères Prècheurs Ce sont les : La parerens pere porge cl 
si rumeur que la session d'O de be : | Les élections ont ensui i ? phelnat de Saint Boniface M MAR: : : rdonnés JE VPEz MO FUN, SYRRS 
Il esi t que d Ot traire impunément. te lieu et | produits peuvent s'annoncer eux premiers  Dominicains  ordo missionnaire des Indes Orientales le forme 


tawa finira à la fin de mars et qu'un 
arrangement à cet effet a été conclu 
entre les chefs des deux partis. 


Le débat sur le budget s'est ter- 
miné ce matin à Ottawa. L'amen- 
dement de sir Richard Cartwright a 
été defait par un vote de 126 à 72, 
ce qui donne une majorité de 54 an 
gouvernement. Sur la motion prin- 
cipale, Dalton MeCarthy vota contre 
l'amendement Cartwrght. 


L'é'ectionr partielle qui à eu lieu 
à Foronto hier pour la législature, a 
été remportée par le candidat con- 
servateur, Ryerson. [1 a obtenn 
1.02! ses adversaires, Oden 
(libéral, a eu 7.021 voix, et Thomp- 
son (ouvrier) 292 voix. 


VOIX ; 


Le rapport préliminaire des opéra- 
tions des compagnies canädiennes 
d'assurance sur la vie a été déposé 
au parlement. Les relevés montrent 


satisfaits de suivre leur exemple, de 
profiter de leur expérience. Pas 
d'innovalion dont nous serions les 
premiers à nous repentir. Le virago 
sera loujours r-présenié parmi nous. 


rût dans nos statuts Voyez-vous 
s'agiter dans le cœur des femmes. 
sachant qu'elles sont extrèmes : meil- 
leures ou pires que les hommes, les 
mauvaises passions qui sont l'apa- 
nage de toutes les luttes électorales, 
quoiqu'on dise ! 

La place de la femme n'est point 
sur les hustings et dans les assem- 
blées tumultueuses ; son rôle doit 
se jouer an foyer domestique ; elle 
doit se renfermer dans son ménage. 
veiller au bonheur des siens et ne 


LA QUESTION DES ECOLES 


Importante Decision du Gouvernement 
d'Ottawa 
Le gouvernement d'Ottawa a in- 
torme le gouvernement de Manitoba 
et M. Ewart, l'avocat de la minorité 
catholique, qu'il a décidé d'en appe 
ler aux cours de faire un test case. 


L'ordre en conseil se lit comme 
suit : 


“ Le comité de l'Exécutif ayant 
étudié l'argumentation de M. Ewart, 
avocat des catholiq ‘es qui deman 
dent le redressement de certains 
statuts provinciaux concernant l'ins- 
tructhon publique. est d'opinion que 
les importantes questions legales 
soulevées dans le raprort du sous. 
comité auquel les requêtes des dits 
catholiques ont été soumises doivent 
être définitivemeut décidées avant 
de procéder à l'appel demandé par 
les dits catholiques. 

“ Le comité de l'Exécutif est donc 
d'avis qu'une cause soit préparée à 


1 
ES 


taire en l’absence d2 M. Chénuier. 

Le procès-verbal de la dernière sé- 
ance est lu et adopté. 

Sur demande du président, l'hon 
M B-rnier explique qu'il a transmis 
à M Armstrong, de Montréal, la ré- 


nement fédéral, et en particulier 
l'hon. M. Daly, ministre de l'Enté- 
rieur, parait bien disposé à aider la 
société dans ses efforts pour pro- 
mouvoir la colonisation. Deux 
ageuts, MM. J. P. O. Allaire, de 
Saint Boniface, et C Geo. Caron, de 
Saint-Charles ont eté nommés com- 
m: agents de colonisation et d'ém- 
gration dans les Etats de la Nou- 
velle-Angleterre, où ils sont actuel- 
lement, et il y a tout lieu de croire 
que ces Messieurs auront quelques 
succès parmi nos Compatriotes de là- 
bas. De plus, le gouvernement a 
accordé un township près de Delo 


donnent le resultat suivant : 

President, Joseph Lecomte; er 
vice - président, Ant. Laucier ;: 2 id 
vice-président, Joseph Turenne ; se. 
crélaire-correspondant, Arthur Pren- 
dergast ; secrélaire-archiviste. Théo: 
phane Bertrand ; tresorier, G Phi- 
léas Cloutier; visitmurs, le Rév. M. 
Gabriel Cloutier, J. P. Orphidas Al- 
laire et Télesohore P-Iletier ; comité 
de règie, les hous. MM. LaRivière et 
Bermer. L. J. Arthur Levèque, 
l'hon. M. Prendergast et Edmoud 
Trudel. | 

Il est alors proposé par M. Jos. 
Lecomte, secondèe par M. A. Pren- 
dergast, que des remerciements 
soient. votés aux officiers sortant de 
charge. M. Lévèque quitte alors le 
fauteuil et le nouveau président élu 
le remplace. 

Après avoir remercié l’issemblée 
de l'honneur qui vient de lui être 
fait, le nouveau président dit qu'il 
essaiera de s'en rendre dgne en 
travaillant activement à réaliser le 
but de la societé et il compte sur la 
coopération de ses collègues et asso- 
cies dans cette tâche difficile et par- 
fois assez ingrate. Un des moyens 
d'a tirer ici l'immigration et de fa- 
voriser la colouisation, est de rendre 


J'ai prèté attention aux arguments 
qu'on à avancés pour justifier !e 
montant affecté à l'Exposition Uni- 
verselle, et je dois dire que je n’ai 
pas été convaincu de la sagesse 
d'une mesure qui demande uue pa- 


à Manufactures Dee use 21,600 |et nous considérons que ce serait | Solution passée à la dernière séance | reille somme. L leur furent données. Mais dans la |de la part du président Caruot une rçons. Nous avons un 
* AFUR HDOPAUX eue mice cou comes 6.000 | AT PR NET RSR et priant la compagnie du chemin | Qu'on ait voulu tourné en ridi- | division de Morris, j'eus à combaure | lettre de felicitations et deux su- | nent d'habillements, 2 more 
Agriculture .… 10,000 | ce ê fmentalion | à, fer Canadien du Pacifique d'ac- | cule l'idée qui a été conçue de ne le greffier avec bieu plus d’acharne- pe: bes vases de Sèvres. Cette letire pour garçons, (mesure de poi 
il Produnts laitiers. esssse ne ses o .°7%6 | de cette engeance détestable. corder gratuitemeut des billets de int partager les vues du gouver- | Ment que Je n'en mis étant soldat. | é ait contresignée par M. Develles, à : 
1i Instruments agricoles... dis i #80 | A Es L ès po P Lt | £ : Ici f £ »: : Fe d atTai s a 22 a 27 pouces), que nous 
k De PS 5008! D'ailleurs, sont-elles au nombre | nassage aux agents de cette societé, | nement au sujet de cette exposition, | C1 furent rapportés nombre d'inci- | minisire des allaires étrangeres. dons ainsi :—$2 25 et #250 £ 
4) HOPLIGUIRURE suisse arsse cesse concerne 8,000 | d'une centaine dans tout Manitoba | Mais qu'il n'a reçu aucune réponse. | qu'on ait taxé de déloyauté et d’é- | dents irdignes dont les candidats du | En réponse aux félicitations que Sons : 0 ; 
Rares 8.00v | les femmes qui désiient jouir d' I a aussi fait partie dure deléga- | troitesse d'esprit des hommes ayant | A0nvernement se servirent pour in- | lui adressait le comte DeBkehaine, le 8150 € ue rl 82.50 et 6.275 ; 
or sg itide ad rt | dr ° qu . ni East ù . tion qui a rencontré M. Whyte, su- | une telle différence d’opinion, j'ai fluencer les electeurs. 11 n'y eut |Saint-Père a exprimé son sincère $190 ; $2 75 et $3.50 pour 82.50% 
da CE Lee rot qui convient exclusivement à !hiniendant de la division Ouest du | crn qu'il était 4e mon devoir. comme | Point d'histoires, quelques honteuses | désir de voir se contiuuer la prospe- | $3.75 et $5 50 pour #2. N 
onoié ss 000 | l'homme? Nons en doutons. Dans!|C P. R. le 22 décembre dernier | représentant d’une division électo | 4n'elles fussent. qui ne furent em- | rite de la France ainsi que les rela- | ayons des habillements, (3 
Beaux-Arts NE 3,000 | tous les cas, elles sont l'infime mi- | dans le mème but. Ce M a alors | rale agricole de me lever pour pro ployées pour nuire à l'opposition. | tous cordiales qui existent entre la ceaux), mesure de 28 à 32 poue 
Ethaulogie et Archrologie 1.000 | norité. En vérité, elle serait belle | dit qu'il prendrait la chose en cousi- | tester coëttæWappropnalion d’une Prenant en détail plusieurs items des | République et le Vatican. valant dans les prix réguliers 
106,526 | notre politique si nos législateurs dération et appuierait la demande | partie considérable du revenu pour | *Slimäations. le député de Morris fit _— 84.50 à 8650 chacun pour 
+ ar sal: | . ne S lauprès du bureau central à Mont | la représentation de Manitoba à Chi- |"Onstater l'angmentation des aé- Les sommes d'argent que le Pape E . besoin ? 
Durant l'année, il a êté reçu 3 176 | PAr 8a auterie mal entendue on une réal, mais il n'est venu depuis au- | cage. penses et condamna l'administra- | a reçues à | occasion de son jubilé, | #R avez-vous in 
E. demandes de brevets et il a été ermmis | irréflexion impardonnable, étaient | cune réponse. La province ne retirera pas de | lin en Lermes non équivoques. s'élèvent dejà à un total de sept mil- Vous trouvez des avan 
4. 4 3417 brevets et 415 ceruficats qui | Cause que pareille legislation appa- M. Bernier ajoule que le gouver- | cette exposition un bénéfice qui . hons de piastres. analogues dans chacun des 


équivaudra à ses dépenses. Le mon- 
tant voté en 1892 aurait aussi bien 
servi ses intérèts. Le surplus de la 
somme volée aurait pu être appli- 
qué à plusieurs autres fins plus re. 
commandables. Je mets de côté la 
très importante question de draina- 
ge, de mème que je ne mentioune- 
rai pas la question des chemins de 
colouisation: Je blâme l’entreprise 
au point de vue mème que j'envisa- 
ge le gouvernement qui se croit jus- 
tifiable de faire les dépenses propo 
sées sous prètexle d'annoncer la pro- 
vince. Je prétends que si !’on avait 
pu obtenir pour Manitoba l’an pro- 


mèmes sur n'importe quel marché 
du monde, mais la province ne le 
peut que par ce moyen. Îl aurait 
êlé tres opportun d’approprier une 
bonne part du revenu afin de con- 
tribuer au succès de la représenta- 
uon du Canada. La province eu 
aurait profité. Le graud nombre 
des visiteurs aurait sans aucun 
doute laissé dans le pays un mon- 
tant égal à celui des dépenses. 

Dans cette affaire d'exposition de 
Chicago, nous aurions dû base: 
notre conduite sur celle des autres 
provinces. Nous aurions dû exposer 
comme Cauadiens Notre blé dur No 
|, nos autres grains. nos besuaux et 
nos autres produits n'auraient compté 
que sur leurs mérites et obtenu des 
prix qui auraient annoncé le pays. 
On aurait pu faire circuler sans frais 
considérable notre littérature d'im- 
migration. 

L'hon. premier ministre en par- 
lant de la bâtisse du Canada à l'Ex- 
position Universelle, à répété plu- 
sieurs fois avec emph?se et mépris : 
* Cette bâtisse canadienne! cette 
“ bâtisse canadienne pourrait servir 
“ de résidence, non pourrait servir 
** d’étable à un cultivateur de Mani- 
“ toba”” Noûs sommes Mauitobains, 


A l'acte de la loi électorale, conui- | Frauce pour assister au chapitre gé. 
nua l’hon. député, les députés mi- | n°ral de la Congrégation des Oblais. 
uistériels ne devaient pas trouver à 


De temps à autres nous men 
_. nerons quelquelques items, 
redire: les greffiers d'enregistre | Sa Sainteté a donné audience au | lement comme indices de 
ment étaient leurs amiset ils agirent | comte LD-Behaine.ambassaoeur fran | prix, et aujourd'hui nous d 
couformement aux instructious qui | Çais au Vatican. qui lui a présenté | un mot de nos vêtements 


ñ 


partements, vous pouvez en jus 
ger par vous-même. 


|  "* L'empereur d'Autriche, les archi- 
Mardi, M. PRENDERGAST (Saint- | ducs, les archevèques de Prague et 
Boniface). demanda si c’était l'inten- | le primat de Hongrie ont donue cha 
tion du gouvernement de consulter | cun 100,000 francs. Les évèques de | 
l'assemblée ou d’avoir son opinion | l’Aitriche Hongrie ont donné 250 - N'oubliez pas que nous sommes 
sur la question de comparaître de- | 000 ; l:s catholiques mexicains, 150. | les seuls agents à Manitoba et di 
vant le gouverneur-général en con- | 000 francs ; les catholiques de l'A | Nord-Ouest des Patrons Butter 
seil et la cour suprème. au cas d'ap- | mérique du Sud, 260 000 francs. ick. Chaque mois nous expé* 
pel à cette dernière dans les proré- dions ‘ La Fashion ” gratis 
dures actuelles ou qui pourraient Le sacre de Mgr Decelles, évêque PARA « laissé 
survenir en faveur de la minorité | de Druzipara, et coadjuteur de Mgr moll2srpedl lies 
son nom et son adresse. 


catholique romaine au sujet des | Moreau, aura lieu le Ÿ mars dans la 1 
CIE DE LA BAIE D'HUDSON. 


écoles publiques de 1890. cathédrale de Saint-Hyacinthe. 
Winnipeg. 


N 


L'hon. M SIFTON répondit que 
pour le présent, le gouvernement 


| Mgr l'Evèque de Saint-Hyacinthe 
n'avait aucune telle intention. 


a couferé dermèrement, dans l’eglise 


TIN (Morris), dit qne la somme était 


k prètres en Canada. 
insuffisante. 11 fit l'éloge de cette 


le d'un remède simple et vegétai pour le 
mere : guérison rapide et permans:'e de la Cons 
institution, l'une des plus belles, si- Mgr l’Archevèque de Montréal a somption, la Bronchite, !e Catarrhe | Aston … 
nou la plus belle de Manitoba. Eu | fait is changements suivants dans | me st toutes les All-ctiors des Poumont# 
réponse à M. McNaughit, il dit que |Jes Vicariats Forains. Le Vicariat . el Queen, À qui ça 
de té = pl . . ilne Nerveuse el 10 laes 
sf ne. “re gr rh en avaient No. 6 se composera des paroisses de |, uses : après avoir éprouvé ses remsel 
0 cons. religieuses, appe- | l'Eufant-Jésus du Mile-Eud. de Saint | ,yabies effets curatifs dans des miliers du 
lées par dépêche, n'avaient pas hési- Jeau-Baytiste ei de Saint-Louis, ainsi | cas, trouve que c'est son devoir de le faire K 
té à se rendre à Gretua pour prendre | que des dessertes du Bon Pasteur et | connaitre aux malades. Poussé par le de 
soin des variolés; dans une occa- | ju Mont Saint-Louis, détaches du | Si" de soulager les peer 
sion semblable, elle s'étaient rm | Vicariat No? M le chanoine Tre- | rer Maison drueiss c 28 
dnes à Calgary. Elles répondaient pauvier, chapelain des Sourdes | elais avec instructions pour la préparer @ 
aussi voloutiers aux appels des pro- | Muettes. a éte nommé vicaire forain | l'emplover. Envoyer par la poste un tite 
testants qu'à ceux des catholiques. de cette circouscription. bre et votre adresse. Mentionner ce jours 
- Le Vicariat No. 15 comprendra de rs aa Novxs, 520 Pouers" Dot EE 
ét ; plus les paroisses de Lacolle. de | 227 —— 
Jeudi, M. PRENDERGAST, ap Saint-Isidore, de Saint-(nustant et | Compagnie du Chemin de Fer Grand 
puyé par M. PARE. proposa la pro- | je Saint François-Xavier de Caugh- Central du Nord-Ouest. 
duction de toutes copies de corres- uawWaga. 
pondance entre le gouvernement de VIS.—La Compagnie du chemin le fer 
la Puissance et le gouvernement de Un jourral de France annonce Grand perde : er 
e e ° Fe ) : ’ e ‘ 2 qa, 
Manitoba, au sujet de l'acte des éco- que le Saint Office, aunulant ses dé- cer pr d'obtenir un aet@ 
les publiques. La motion fut adop- | ions antérieures sur la question, | modifiant sa charte d incorporation conf 
tée, mais l'hon. M. Cameron dit que vient d'autoriser la crématuon pour mée par l'acte 51 Vic., chap #5, en prolome 
toute la correspondance entre les les catholiques. La nouvelle n’est | feant le délai fré pour la construction @ 


: “hi chemin de fer, et lei 
deux gouvernements avait été pro-| LS encore confirmée et nous dou- | © Parschèvement 2 CR 


; - donnant le pouvoir d'émettre des actions 
ou tous fort qu'elle le soit. privilegiées, ainsi que telles autres 


cations qui seront jugées nécessaires, et 
Vendredi. quand on arriva à l’item| Au moment où les catholiques de | Pour d'autres fins. ARTHUR CODD. 
demandé par le gouvernement panr 


New-York se préparaient à doter S: cretaire. 
l'exposition de Chicago, M. HART-| Mgr Satolli d'une résidence prin-|  Daté à Ottawa, ce ler jour ‘te décembr@ 
NEY proposa, appuyé par M KEL- 


cière, dans une ville de son choiz, | 1892. Lt-l 


Choses et Autres 


L'assemblée 
à 
vieti ie 


législative de Québec 
une loi pour etmpè- 
ines gens au-dessous de 
faire usage de ta- 


passer 
cher les jet 
l'âge de !S ans de 
bac 

Parlant des 162 faillites arrivées 
au Canada et à Ferreneuve en 1892 
le Bradstreet en attribue 192 à Flin- 
experience Gü incotmpélence ; 1,096 
capital: 13 au 
failhite 


à l'iusuflisauce de 
credit 1mprudent:; 20 à la 
des autres: 7 à l'extravagance ; 37 
à la nce, 190 à la crise 
commerciale ; 21 à la spéculation 
et 89 à la fraude 


concorre 


Le Bon Combat.--Sommaire dn 23 
103 P; pos divers Les di 
degres de lens-ignement au 
Couseil de Finstructhion publique 
A propos d'éducation classique—M 
EL. Fréchette et la criique au sujet 
de Lons XVI: Scandale de Pana- 
ma {nmunités ece Privi- 
loges du Fort lo L, sultorité sect. 
here et les choses spirituelles : l'aué 
torite etles abus dans les 
fonctions spirituelles;  2o. Causes 
tatrimordales: effets civils: D:s 
qui, ètre spirituelles 
Sout unes aux choses spirituelles ; 
relevent point des tribunaux 


février 


vers 


estastiques, 
sécouhere 


choses sans 
elles ne 
séculiers 
l'anglais dans les colleges classiques 

daus le cours commercial: ans le 
cours classique ; causes de faiblesse : 
distinchons nécessaires sugges 
tons Necrologie=— Les hymnes de 
l'Egtise Rome ; en 
Europe ; aux Etats Unis= Le Prétre 


(hro que à 


veng —lettres de Mgr Lafièche, de 
Mgr Fèvre et de M. E. U. Archaim- 
bault 


M. Cleveland a complété la forma: | 


hou de son cabinet, 
Voici les noms 
Walter Q Gresham, 
secrétaire d'Etat. 
Johu GG. Carlisle, 
secrétaire du Trésor. 
Daniel S. Lamout, de New York, 
secrétaire de la Guerre. 


jeudi dermer. 
de l'Indiana, 


du Kentucky, 


H A. Herbert, de l'Alabama, se- 
cretaire de la marine. 
Hoke Smith, de Georgie, secré 


taire de l'Inteneur. 

J. Sterling Morton, 
l'Agriculture. 

Wilson S. Bissell, de New-Yoïk, 
maitre général des Po.tes 

Richard Olney, de Massichusets, 
Attorney-Géneral. 


secrétaire de 


Les membres républicains du sé 
nat français se réunis, pour 
choisir leur candidat à la présidence 
sénatoriale, vacaute par la 
démission de M. LeRoyer. M. Jules 
Forry à reçu la majorité des voix. 


sont 


luissée 


Les sutfrages se sont répartis comme | 


suit: Ferry 87, Magguin 53, Chalie: 


mel-Lacour, Jules Simon 2. 


Les sociétés orangistes du nord de 
l'frlande se préparent à résister par 
la force à toute tentative d'etablisse 
ment de Home Rule. Les depèches 
disent que Fagitation parmi les loy 
alistes d'Uister et beaucoup d'entre 
eux declarent que la guerre civile 
est inévitable 


Le grand procès des criminels de 
la Mala Vila est terminé etles 10% 
accusés ont été conudamnes à des 
termes d'emprisonnement variant de 
nu an à six ans. 

La Mala Vita est une 
secièle qui travaille au 
ment de L'ordre social 


association 
renverse 


La législature de Québec a ête 
prorogee lundi. 


Ce © mn 


Cor respondance 


Fort-Alexandre, 20 fev. 1893 


M. le Directeur dun Manitoba, 
Veuillez, je vous prie, publier la 
réponse suivante aux deux lettres de 
Gilbert Allard, de Fort Alexandre. 
M. Gilbert Aliard, si 
l'Est attendent mes preuves, les voi- 
et à vous, champion de la veri- 
les refu- 


[M] , 
té, de les corioborer où de 
ter. selon le cas. 

Vous vous dies pas mal donné de 
peine pour me faire 
donc pas n'est besoin de m'intro 
duire à vos amis. Seulement, pet 
mettez-moi de faire votre b'ogra 
phie à mon tour 
au Fort-Alexandre 11 y a dix ans, 
dites-vous, correct; vOons y avez pris 


du service comme domestique à 10 | 


piastres par mois, Correcl; vous 
avez couru les chantiers et les mou 
lens en 
vous avez fait le colporteur et le 
traiteur avec vos amis les sauvages, 
correct; vous avez fait de commerce 
de viande de mouton (il n'y en a 
point ici de brebis. commerce peu 
honorable et peu légitime, correct ; 
voilà. M. Gilbert Allard, le gros ha 
bitunt, avec sa ferme, ses animaux 
et ses bâtiments. . Où soutals? Je 
vais vous le dire 


Sa ferme consiste en 176 arpents | 


de terre, 
friché, à l'exception d'une dizaine 
d'arpents. Ses anttpaux se redui 
à une jument 
el puis je crois, c'est tout. 
ments, une pelilé Cabane tombant 
eu ruines.el une espèce de je ne 
sais quoi, selon les apparences, on 
dirait une grange. Voilà l'établisse- 
ment de M. Gilbert Allard, dit mon 
oncle qui s'accorde toujours parfai 
tement avec toutes personnes 
qui ont l'avantage de ne pas le con- 
HDaitre 

Si M Gilbert Allard est de bonne 
foi, qu'il nous dise à tous combien 
il à gagné d'agent comme habitant, 
pas comme boucher de mouton. bien 
entendu, et pourquoi a-til offert ses 
belles terres en vente aussitôt sa pa 
tente reçue ? M. Gilbert Allard dit 
que les quelques colons qui sont 
établis sur la rivière Winnipeg sont 
lous contents de leur sort. J'en 


sen! viville 


les 


Romaxtüs=De l'étude de | 


vos amis de | 


Li 
connaitre, | 


Vous tes venu | 


qualité de cuisimer, correct ; | 


le tout ben boise, pas dé- | 


connais pourtant qui m'ont dit, à 


noi et à d’autres, que s ls n'étaient | 


pas pris comme ils le sont, ils parti- 

| raient de suite du côté du lac 
| phin ou ailleurs. 
de cela, M. Gilbert Allard? Quand 
vous énuméèrez les avantages de 
celte place pour faire valoir votre 
terre, sans valeur pour le moment, 
vous oubliez de dire que la place 
convient tès bien pour l'élevage de 
la race bovine ; seulement, veuillez 
ajouter que tous les ans on perd | 
rois où quatre animaux qui s'em- 
bourbent dans les marais qui envi- 
ronnent vos belles terres ; pas vrai 
sans doute. 

Allous, tenez M. Gilbert Allard, 
avalz cette pilule et avouez fran- 
!chement que vous vous êtes trom- 
pé., que le cerveau malade et mal 
équilibré se t'ouve dans votre occi 
put ; car lous ceux qui ont le regret 
Ide vous connaître sym athisent 
avec vous ; en haussant les épaules, 
ils disent : 

” Heureux les faibles d'esprit, etc. 
Votre dévoué, 
LÉOX SCHANUS. 


Ps 
| PROJET D'UN PON 


L'assemblée publique convoquée 
par le conseil de ville pour cousidé- 
| rer l'opportunité de la construction 
J'un pont exempt de péage entre 
Saint-Boniface et Winnip-g, a eu 
heu jeudi soir, à l'hôtel de ville. 


L'assistance était assez Lrombreuse. | 


M. François Jean fut appelé à prési- 
der et M. Arthur Prendergast à agir 
comme secrétaire. Son honneur le 
maire Lecomte expliqua le but de la 
réunion et fit quelques remarques 
Judicieuses sur l'entreprise projetée. 

Vinrent ensuite MM. les conseil- 
lers Lauzon. Lambert, Lloyd, Pelle- 
her. qui parlerent fortement en fa- 
| veur de la constrnction immédiate 
| d'un pont, ainsi que MM JE. Cyr, 
LE EF. Hutehings : Winnipeg), H. Beé- 
| hvean, P. F. Soucy et J. Collin. 

MM. M. A. Kéroack et L. 4. A Lé- 
vèque n'abondèrent pas dans le sens 
des préopinants 

La ville ne devait pas se charger 
d'une nouvelle dette de 830,000. L'on 

| devait attendre avant d'agir le che- 
| min venant de Duluth ou lactuion 
| la compagne que l'on dit avoir 


acheté ious les terrains appartenant 
à la corporation archiépiscopale de- 
puis le côté nord de l'avenue Pro- 
vencher jusqu'à la Rivière-Ronge. 
Ce pont là ne serait pas à l'avantage 
exclusif de Saint-Boniface, Winni- 
peg et toutes les paroisses de l’est en 

pourquoi nous 
coût de cet ou- 


profiteraient alors 
{charger seuls du 
| vrage ? 
L'assemblée ne semblait pas trop 
portée eu faveur les deux derniers 
orateurs. Il est pourtant très desi- 
rable qne les avantages et désavan- 
tages cferts par une entreprise com 
me celle qui est projetée soient étu- 
des à fond. 
| Avant de clore l'assemblée, sur 
proposition de M. le conseiller Lan 
zon, appuyé par M. le conseiller La- 
voie, la motion suivante est adop- 
[tem : Que les contribuables de la 
ville de Saint-Boniface soient appe- 
| lévs à enregistrer letirs votes sur la 
quest'on de savoir s'il est opportun 
{de construire un pont exempt de 
péage sur la rivière Rouge.” 


- le © 


CHANT, COMEDIE ET MUSIQUE 


La soirée donnée an Collège, lun- 
di, au profit de l'eglise de l'Immacu- 
lée Conception, à eu un succès com- 
| plet. 

La première partie dû programme 
consistait en chansons, déclamations 
et solo de piano. Le chant de Melle 
+4 Namara, Madame Richardson, M. 

Broworige, M. Grivel, M. Mar- 
uk et Madame Lioyd à été très 
| goûté, les honneurs du rappel ayant 

été faits aux quatre derniers nom- 
| més. La musisue d- Melle G-lley M. 
| Richardson et Madame George Ger- 
main ne laisait rien à désirer. Les 
déclamations de MM. Laurier et 
Thébergue ont été bien rendues, et 
les chansons comiques de M. Grivel 
ont certainement aff es l'effet L'on 
[aime toujours à entendre les MM. 
| Bouche jouant de la guitare et de la 
| mandoline. 
| La représentation de la grande 
| 
| 
! 


pantomine Humpty Dumpty formait la 
seconde partie du programme. Tous 
les actenrs ont bien rempli leur par- 
he, M. Bélanger a eu un joli succès, 
mais nous devons une mention spe- 
cale à M. Renaud dans le rôle de 
| Pierrot. 

Avant que l'audiioire se disper- 


| remercia les bons Pères Jésuites 
| d'avoir bien voulu mettre la salle du 
| collège à sa disposition, et le nom- 
| breux public d'avoir repondu à son 
| appel. Il invita tout le monde à être 
| présent, le 16 mars au soir, à une 
| conférence que donnerait le Revd 

l'ère Drummond, S d., sur la vie et 

les travaux de Sant Patrice, de 

mème qu'au concert qui occuperail 
|une partie de cette soiree. Tous 
| furent pareillement invités à la bé- 
| nédiction de la nouvelle église de 
| l'immaculee Conception le jour 
mème de la Saint Patrice, cérémo- 
nie à laquelle Sa Grandeur Mgr Ta- 
ché officierait 


poussive, | 
Les bâti- 


ou Locale. 


—1[l y a 250 sociétés d'agriculture 
dans la province. 


Ha récolte totale du blé dans la 
province, est estimée pour l’année 
dermère, à 14,500,000 minots 


M. James Moore est devenu le 
proprietaire de la maison où 11 de- 
meure sur l'avenue Provencher. 


—Par toute la province, pendant 
l'année 1892, il y a eu 4,412 nais- 
sances, 1,429 mariages et 2,241 dé- 
cès. 

—Hier soir, le club des jeunes 
conservateurs de Winnipeg donnait 
un banquet au Leland en l'honneur 


Dau- | 
Que pens-z vous | 


sât, le Révdi M Cherrier dit quelques | 
|anots en français puis en anglais. 1! 


| des membres de l'opposition. et le 
club libéral tenait un conversazione 
| en celui des députés ninistériels. 


—Fort Rouge demande un pont à | 
| la Pointe Armstrong et un nouveau | 
pour remplacer celui de la rue Prin- 
cipale. 

—M. J. B. Lauzon à acheté de M. | 
Roger Marion une terre attenant à | 


| celles qu'il possède déjà à l'Île des 
| Chènes 


— Nous attirons l'attention de nos 
| lecteurs sur l'annonce de M. Edouard 
| Guilbault que nous publions sur 
| notre première page. 


—M. Gédéon Cinq-Mars à loué des | 
exécuteurs de la succession J. Le- 
| May les terrains attenant à ceux où 

est construit l'hôtel de ville, pour y 
| placer sa cour à bois 


—Le ministère des postes vient | 


de livrer au prblic de grandes car- 
tes postales et nne lettre postale très 
ingénieusement confectionnée qui 
se vendra 3 cents. Aussi des timbres- 
poste de 20 et 50 cents. 


de réduction chez FE. 
fant que tout le stock de marchan- 
dises sèches, hardes, fourrures et 
chaussures, au montant de au-delà 
de quu.12e mille piastres, soit écoulé 
d'ici à quelques mois. Profitez-en 
pendant que l'assortiment est encore 
complet. 


" —N'oubliez pas la grande vente 
"| 
| 
| 


—Un nouveau bnrean de poste 
portant le nom de Bruxelles, vieut 
d'ètre ouvert dans le comte de Sal. 
kirk. 32.6 11. Le Rev G Willems 
esi le maitre de poste. 

A Fannystelle. M Arthur Jacqnes 
devient maitre de poste en rempla 
cement de M. A. Véronneau, démis- 
sionnaire. 


—M. Despars donne avis aux ci- 
toyens de Saint-Boniface et au pu- 
blic en général, qu'il a vendu son 
établissement de ferronnerie et x ge 
caillerie à M. Edouard Guilbault, 
son magasin d'épiceries et provisions 
à M. Alphonse Phaneuf. 

M Despars profite de l'occasion 
pour remercier cordialement ses 
nombreuses pratiques de l’'enconra- 
gement libéral qu'il en à reçu et es- 
pere qu'ils voudront bien continuer 
leur patronage à ceux qui lui suc- 
cèdent. 

Comme M. Despars doit partir sous 
peu, 1l prie ceux qui lui sont endet- 
tés de voulair bien règler leurs 
comptes au plus lôt. 


Chronique de la Province. 


LaBroquerte, 

6 fevrier — Aujourd'hui, les con- 
tribuables de l'arrondissement sco- 
laire No. ! se sout assemblés pour 
élire de nouveaux commissaires, re- 
cevoir le rapport des auditeurs pour 
l'année 18192 et élire de nouveaux 
auditeurs pour l'année 1893. M. Er- 
nest Savard a été élu commissaire 
en remplacement de M. François 
Brsson, et MM. Aristide Rocan et 
David Brisebois, B. A. ont été nom- 
mès auditeurs pour 1393. 


10 février — M. J. Beaudin, jeune 
homme de Montréal, est venu se fix- 
er au milieu de nous. 


—M. Olivier {ambert, respectable 
cultivateur de cette paroisse, qui 
souffrait depuis plusieurs années 
d’une cruelle maladie dans la région 
du cœur, vient de se guerir radica- 
lement, parait-il. après avoir bu 
= be Di bouteilles du ‘Sirop de 
Terébenthine ” 3u docteur Lavio- 
lette, de Montréal. 


—La maladie est entrée dans plu- 
sieurs familles. [l n’y à pas encore 
de mortalité cependant. 


15 février —MM. Hormisdas Gran- 
ger et Jean-Louis Lanoue sont reve- 
nus d’une promenade de quelqnes 
semaines aux Etats-Unis. Ces mes- 
sieurs sont enchan'és de leur voyage. 


18 fév.—Ce n'est pas sans éprou- 
ver une bien vive douleur que nous 
avons appris aujourd'hui la mort de 
Léontine Chénier, fille de M. Léon 
Chénier, ci-devant de cette paroisse 
et résidant actuellement à Saint- 
Boniface. Léontline laisse ici un bon 
nombre de pelites amies incouso 
lables. 

‘ La mort à des rigueurs à nulle 
autre pareilles.” 

Moissonneuse sans pitié, elle n'é- 
| pargne personne. Partout l'on voit 
| de ses coups formidables. Lévntine 
{était une charmante enfant douée 
d'une grande intelligence ; elle était 
la joie et le bonheur de la famille. 
Treize ans était son âge.—Treize ans ! 
Mou Dieu c'est bien peu pour sépa- 
rer le berceau d'avec la tombe. 
Léontine * à vécu ce qne vivent 
les roses l’espace d'un matin” A 
peine arrivée au banquet de la vie, 
elle a été emportée par le souffle de 
la mort alors qu'elle donnait tant 
d'espérances pour l'avenir. 

Parents désoles vous avez été cru- 
ellement frappés, mais consolez 
vous ; vos amis pleureut et sympa- 
thisent avec vous Oui, consolez- 
vous, Léontine est au ciel et prie | 
pour vous Vous avez nne enfant 
chérie de moins sur la terre, sur 
celte terre de corruption et de tris- 
tesse, mais vous avez un ange de 
plus dans le séjour des bienheureux. 
Re REA LE FA RE D LE en 
DECES 


cette ville, le 28 fé- 


+ 


Caavwsernaxp—En 
vrier, à l'âge de 3 ans moins 7 jours, Jo- 
seph-Aifred, enfant de M. Elie Chamber- 
hôtelier. 


Prixce—A Lorette, le 21 février, à l'âge 
de 5 ans et 17 jours, Joseph-Albert- 
Edouard, fils ainé de M. Edmond-Joserh 
Prince. La Minerve est priée de reproduire, 


ES personnes qui désirent des informa- 
tions au sui: d'annonces feront bien 
de se procurer une copie du ‘: Livre des 
annonceurs ” ce 300 pages à $1.00 le vo- 
lume. Expédié franco sur réception du 
montant ci-dessus, Ce livre est une com- 
pilation soignee du directoire des journaux 
américains, les plus en vogue ; donne la 
cireulation de chacun, nombre d informa- 
tions au sujet des laux et autres queslions 
#e rattachant aux annonces. Adresser 
Rowell's Advertising Bureau, 10 Spruce St. 
New- York. 


È 


Verge. 1l| 


LE MANITOBA. 


L'ENCLOS 


DE SAINT-BONIFACE-EST 


Une vache blanche tachetée de De 
conduite à l'encios mardi, le 28 fev 


| FRANÇOIS FOITRAS, 
Ua des gardiens d'encios de la munici- 
palité. Zins 1.3 


A VIS. 


Avis est par les présentes donné qu ‘une 
demande sera faite au parlement du Cana- 
| da à sa session courante, pour l'obtention 
| d'un acte, pour prolonger les d-lais, pour 
étendre la date du commencent et de 
| l'achevement des travaux autorises par 
| l'acte passé en la cinquante-deux:ème % | 
nee Ju règne de Sa Maj-ste, le chapitre 89, 
intuiulé: un acte pour permettre à la cite 
| de Winnipeg d'utiliser le pouvoir d'eau de 
| la Rivière Assiniboine, pour 3 ans resp-c- 
| tivement, 4 lequel dit acte est remis en 
| force par le chapitre cent huit des Statuts 
passes dans les cinquante-quatre et cin- 
| quante-cinquième annees Victoria, et pour 
une déclaration que |’ Assiniboine n'est pas 
un courant navigable et pour donner auto, 
rité au Ministre des Travaux Publics d'ap- 
prouver les plans sans rien pourvoir pour 
les écluses ou la navigation. 
Date à Winmpeg, le 17 janvier A D. 


1893. 
HOUGH & CAMPBELL, 
Soliiciteurs pour la requérante, 
YH 1-2.93 la Cité de Winnipeg. 


CHEMIN DE FER 


—— DE —— 


NIRTHERN : PAUL 


| La Roue la lus Popular et a Vel 


POUR TOUS LES POINTS A 


L'EST, AU SUD ET A L'OUEST. 


Convoi quotidien de Winmpeg avec 


Char Palais, Char Dortoir, Char 
Refectoir Elegant, et Ex- 
cellentes Voitures de 
Premiere Classe. 


La ligne de Chars Réfectoires, la meil- 
leure route pour tous les points et mène le 
voyageur à travers un pays inléres-ant, se 
raccordant à heure fixe avec les autres 
lignes et lui procurant l'avantage de visiter 
les célèbres villes de Minneapolis, St. Paul 
et Chicago. Les malles et colis sont con. 
signés pour tous les endroits à l'Est, sans 
embarras et sans retard. Pas d'examen 
des douaniers à subir. 


BILLETS DE TRAVERSÉE 
POUR L'OCÉAN 


Et Cabines pour aller et revenir d'Angle- 

terre et le tous les pays européens. Les 

meilleures lignes de navires transatlan- 
tiques sont représentées. 


Désirez-vous aller quelque part au Mon- 
tana, dans Washington, l'Orégon ou la 
Colombie Anglaise, nous vous invitons 
d'une manière spéciale d'essayer notre 
ligne, qui peut indubitablement faire pour 
vous mieux qu'aucune autre. C'est la 
seule ligne directe par voie ferrée condui- 
sant au Territoire de Washington. 


LA ROUTE FAVORITE DES TOURISTES CALIFORNIENS 


Pour plus amples informations concer- 
nant les taux, etc , adressez-vous person- 
nellement ou par écrit à l’agent de billets 
le plus rapproche, à tout agent voyageur 
de la compagnie, ou à 

H. SWINFORD, 
Agent Général C. F. N. P., Winnipeg. 
| 


CHAS. S. FEE, 


Agent Général des voyageurs et des billets, 
C.F. N. P., 51. Paul. 


HUGHES & HORN 


(Successeurs de M. Hughes & Cie) 
Entrepreneurs de Pompes Funebres et Embaumeurs 
470 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG 


Vis-à-vis la Banque Cominerciale, 


Tout est de première classe. 
Ouvert à loutes heures. 


19-7-9? Téléphone 413. 


M. DAVID JOYAL 


A le plaisir d'annoncer à ses amis et au 
public en général, qu'il a ouvert de nou- 
veau, sur l’Avenue Proveccher, porte voi- 
sine de l'Hotel Beau-egard, une boutique 
de cordonnerie et aussi de reparages de 
harnais. 

Ïl soilicite le patronage du public. 
faction garantie et prix réduits. 


Sétis- 
jno 2?2-2 


Dr Alex. F. D'Eschambault, 


DOCTEUR EN MÉDECINE. 


LICENCIE DES PROVINCES DE QUEBEC ET MANITOBA. 


Bureaux à sa résidence sur 
la rue Aubert. 
Heures de Consu'tat ons :—8 hrs à 10 brs 
a.m. 
TéLépnoxe No. 607. 


Lbhrà 3hrsp.m. 5 rs à 16 hrsp.m 
la 5390 


ES SOUMISSIONS cachetées, aires 

sées au soussigné et portant la sus 
cription “ Soumission pour Palais de Jus- 
tice, Régina, T. N-0.,” seront reçues à ce 
bureau jusqu'à Lundi, le 20 Mars, pour la 
construction d'un Palais de Jusuce à Ké- 
gina, T. N.-0. 

Les plans et devis pou-ront ètre vus au 
Ministère des Travaux Publics, à Ottawa, 
ainsi qu'au bureau des Travaux Publics 
de la Puissance, Régina, à partir de Ven- 
dredi, le 24 Février, et les soumission- 
naires pourront y obtenir des formules de 
soumission ainsi que tous les autres ren- 
seignements voulus. 

Les soumissions devront être faites sur 
les formules imprimées qui serout fournies, 
et être signées par les soumissionnaires 
eux-mêmes ; aucune autre ne sera prise en 
considération. 

Un chèque de banque accepté, payable 
à l'ordre du ministre des Travaux Publics, 
et équivalant à cinq pour cent du montant 
total, devra accompagner chaque soumis- 
sion. Ce chèque sera confisque si le sou- 
missionnaire refuse le contrat ou ne ter- 
mine pas les travaux entrepris, il sera re- 
mis si la soumission n'esl pas acceptée. 

Le département ne s'engage pas à accep- 
ter la plus basse ni aucune des soumis- 
sions 


E. F. E. ROY, 
Secrétaire. 


Par ordre, 


Ministère des Travaux Publics, 


Ottawa, 21 Février 1893. } 2 1-3 


Se  —— 


GRANDE :-: VENTE 
SANS RESERVE 


Marchandises Endommagées par l'Eau ! 
AVANTAGES EXCEPTIONNELS 


CES MARCHANDISES COMPRENNENT 


Des Tweeds surtout, des Hardes-Faites, 
Lingerie pour Messieurs, 


TELLE QUE COLLETS, VÊTEMENTS DE DESSOUS, EN LAINE, 


EN 


COTON, CRAVATES, Erc., 


Il faut vendre à tout prix. 
Les premiers arrivés auront l'avantage du choix. 
Venez en foule durant les premiers trente jours. 


Er. 


C. A. GAREAU 


324 Rue Principale, Winnipeg, 


A l'Enseigne des Ciseaux d'Or. 


Vis-na-Vis l'Hotel Manitoba. 


La Cie Western Gal" VENTE ! VENTE! VENTE! 


| D'ASSORTIMENT. 


(LIMITEE.) 


SEULE AGENT DU CELEBRE 


(f ARBIN NRANTON. Pendant 60 Jours nous | Voodroes les Chaussures 


AU PRIX COUTANT. 


Bureaux, 391 391 Rue Main, 


WINNIPEG. 
jno 23-11-92 


PBRAULTEUE 


Successeurs de Radiger & Cie 


—IMPORTATEURS DE— 


VINS, | 
LIQUEURS 

Et CIGARES 

13 Rue Principale, 


WINNIPEG 
YIS-A-VIS L'HÔTEL DE VILLE. 


2: 


BONS VINS POUR 


$1.50, $2.00, $2.50 le Gal. 


Toutes nos marchandises 
sont également 


A BAS PRIX. 


| jamais vous désirez annoncer quelque 
article, écrivez à Geonçe P. Rowerr 
& Cre, No. 10, Rue Spruce, New-York. 


PHARMACIE SAINT-BONIFACE 


Rue Dumoulin. 


STOCK COMPLET DE — 


DROGUES, MEDECINES PATENTEES, 
PARFUMS. _SAVONS. 
TOUTES ESPECES DE TEINTURES. 


Tout au comptant. 


Toutes les prescriptions seront r-mplies 
avec soin par le Dr Lambert lui-même qui 
tient ses bureaux dans la même bâtisse 

Les heures d'oflices sont : — Consultation, 
matin jusqu'à 9 hrs a. m. 
p.m. 5bhrs à 10 brs p.m. 


Ds J. H. O. LAMBERT, 
Médecin de l'Hôpital de Samnt-Boniface. 
Telk-phone No. 401. 


N.B.—Tous les marchands de la cam-| 


pagne sont priés de visiter l'établissement. 


jno 15.3.88 . 
D». C. NILES, 
CHIRURGIEN - DENTISTE, 


LICENCIÉ, 


3ME PORTE CÜUTE SUD DU BUREAU 


DE POSTE, WINNIPEG. 
Extraction de dents sans douleur. Plem- 
bage »n or et en argent et en co:nposfñon. 
L'encouragement de la population fran- 
Çaise est sollicitée. 19-10-92 


12 hrs à 2 brs| 


Î 


| Afin de dimiseer l'ansortiment =: 
|. -: Avant de livrer possession. 


but Rue Main, - 


Wy. MCFARLANE, 


Winnipeg. 


2m 30-11-92 


A VENDRE ! 


:0: 


| Une magnifique terre re de 142} acres dans la paroisse de Lorette, 


$3.50 par acre 


A quelques arpents du monastère des RR. PP. Trappistes, dans la 
paroisse de Saint-Norbert, sur ia Rivière-Rouge : 


DS DE D ne e conninniéresniien st FR #1,000 00 
| 159 arpents pour... ...................... tuners sonss cos se 950 00 
| 236 arpents pour....................... encens socses sssnceses séeses 1,200 00 
| 127 arpents, avec maison. pour... Mn dre .…… 1,000 00 

77 arpents, avec MAaisON, POUT.................. se... 550 00 

200 arpents, avec maison, (lot voisin de l'église de Ste. 

RS, ie ons … 2,500 00 

200 arpents en face de la ville de Morris pour. RTE . 1,000 00 


TITRES TORRENS. 


Argent à préter sur \ère hypothèque 


J. LECOMTE, 


No. 597 KRue Main, _ 


Examen de Titres (une spécialité.) 
Notaire Public, 


- Winnipeg, Man. 


la 9-11- n? 


| Far BAINS TURCS, RUSSES KT 
| électriques du Clarendon guérissent 
la toux, le rhume, le lumbago, les rt:uma- 
tismes et toutes les affections dont l'homme 
est la triste héritier. Les bains du Claren- 
don sont les meilleurs du Canada, avec des 
professeurs spéciaux , plongeons 17x14 ; 
eau de source pure tempérée. Pour dames 
tous les avant.midi. Billets $1.00 , 6 bul 
| lets pour $5.00. Shampee, bain et plon- 
geon, 50 cts. Une boutique de bartuer est 
attachee à l' attachee à l'établissement jno 


SPIRITUEUX ! | 


GRAND ASSORTIMENT 


VIN, LIQUEURS ET CIGARES 


> 


Rue Principale 


es 


Wix X 1e 


SATISFACTION GARANTIE. 
HILNVUVO NOILOVASILVS 


Le public en général est invité à visiter 
ce nouvel établissement où il trouvera un 
assortiment complet et varié de marchan- 
dises de première qualité 

Commandes par la malle sollicitées et 
expédiees promptement. la 10-597 


LIBRAIRIE KEKUAUK, 


547-Rue Prixcipare, Winxnipec-547 


— ET — 
aint-Bonaface, Rue Dumoutin. 
Livres, papeteries, 


jouets, 
EN GROS ET EX DÉTAIL. 


dance pour tout ce qui regarde 


Correspon 
le commerce de librairie et l'importation. 


l M A. KBROACK. 


images, tapisseries 
| cadres, fournitures pour écoles et bureaux 
articles religieux et de fantaisie 


AVIS. 


Avis est par le pr-sent donné que la 
Compagnie de chemin de fer Mantioba « 
Sud-Est, demandiers au Parlement du Ca- 
nada, à sa prochaine session, un acte pour 
amender l'acte d'incorporation de la dite 
compagnie, pourvoyant à une extension de 
temps de deux ans pour la construction du 
chemin de fer de la compagnie et pour 
autres fins 

Daté ce 22 décembre 1892. 


DAVID SCOTT, 
Secrétaire. 


_M 7217 


BANQUE IMPERIALE 


DU CANADA. 


CAPITAL AUTORISÉ - 
CAPITAL PAYÉ - - - - 
FONDS DE RESERVE . 


S#2,000 000 00 
1.,940.607.00 
1,020,292.00 


DIRECTEURS : 

H. S. Howland, Prés. 7. R. Merritt, V.-Pr. 
William Ramsay, Robert Jaffray, T. R. 
Wadsworth, Hugh Ryen, T Sutherland 
Stayner. 

BUREAU PRINCIPAL 
D. R Wilkie, caissier 

assl. Caissier , 


TORONTO, 
B. Jennings, 
E. Hay, inspecteur 


Succunsales pans OnTan:o 


Essex. Nisgara Falls, Sault 8, Marie 
Fergus. Port Coiborne. St, Thomas 
Gall Kat Portage, Welland. - 
Ingersoil: Si Catharines. Woodstock. 


Cor. Wellington Si, & Léader 


TonoxTo . 4 Yonge & Queen Bts. Lane 
U'Yenge & Bloor Sts 
Succunsares au Nonp-Ovesr 
Winnipeg, Man …..… C. 8. Hoare, Gérant, 
Brandov, Man. .A. dukes, ù 
Calgary, Alta. …S. Barber, 
Portage-la-Prairie. …. .N.G. Leslie, 
Prince-Albert, Sask..J. E. Young, 
Edmonton, Alta... G.R F. Kirk- 
patrick, 
Intérêt accordé au laux courant dans les 


| caisses d'Epargnes et pour dépôts spéciaux 
Achat de débentures des Municipalités 
Agent en Angleterre: la Banque de 
Lioyd (limitée), rue Lombard, où l'on peut 
déposer de l'argent pour transfert par lettre 
de change ou câblegramme, à aucune des 
succursales ci-dessus. 


| c S. HO ARE, Gérant. 
| La 23-11-92 Winnipeg 


AGRICULTURE 


SOINS À DONNER AUX 
VACHES LAITIÈRES 


“ Donnez une chance à votre 
vache, si vous voulez que votre 
vache vous en donne une, me di- 
sait l'autre jour un cultivateur 
de mes amis ; en d'autres termes, 
la vache s'occupera d'abord à 
conserver sa vie arant de songer 
à donner du profit à son proprié- 
taire. J'ai 26 vaches, continua-t- 
il, et je puis-prouver comptes en 
mains que chacune de mes va- 
ches m'a donné $50 de profit 
dans son année.” 

Où sont les cultivateurs qui 
peuvent en dire autant ? Nont- 
ils nombreux ? Je ne le crois 
pas, mais ce qu'il y a de certain, 
c'est que tous pourraient réaliser 
de semblables bénéfices, s'ils le 
voulaient. 1] faut vous dire d'a- 
bord que mon ami ne laisse pas 
chaumer ses vaches pendant ses 
longs mois d'hiver, àl les soigne 
assez bien pour en tirer du lait 
durant neuf à dix mois de l’an- 
née, et il fait de bonnes affaires 
en vendant tout ce lait. Cecultiva- 
teur n'a pas craint de se construire 
un silo qui lui donne d'excellents 
résultats, il ne craint point d'a- 
cheter du son et du gru par dix 
à quinze tonnes à la fois; il ne 
craint point non plus de hacher 
le tourrage qu'il donne à ses va- 
ches ; 1l n'a pas peur, en un mat, 
de donner à ses bêtes tous les 
soins qu'elles requièrent et dont 
elles se montrent reconnaissantes 
en donnant du lait en abondance. 

‘* Mais, dis-je à mon ami, si 
tous les cultivateurs se mettaient 
à vendre du lait, vos bénéfices en 
souffriraient."—" Dans ce cas, je 
changerais ma méthode d'exploi- 
tation ; je me construirais une 
beurrerie et je tâcherais de faire 
du bon beurre; jélèverais des 
porcs et je pense, après tout, que 
je serais aussi gagnant qu'à ven- 
dre du lait, car le bon beurre a 
toujours son prix, il n’y en a ja- 
mais assez sur le marché.” 


MAUVAISE EAU 

La mauvaise eau est toujours 
et partout une nuisance et une 
source de maladies, mais elle 
n'est nulle part plus nuisible 
que dans la laiterie ; à ce propos, 
voici ce que dit M. J: B. Harris, 
une autorité en cette matière : 

Dans chaque gallon de lait, il 
ÿ a au moins sept chopines d'eau ; 
ce fait seul fait voir combien il 
est important dans l'industrie 
laitière que les vaches aient con- 
tinuellement à leur disposition 
de l’eau pure et claire. Plusieurs 
cultivateurs semblent croire que 
la vache, de sa nature, possède 
de quoi filtrer l'eau impure 
qu'elle consomme ; c'est une gra- 
ve erreur, tous les bewrriers et les 
fromagers savent bien le con- 
traire. La difficulté de faire du 
bon beurre et du bon fromage 
provient de la qualité de l'eau 
que les vaches consomment. 

Tout cultivateur doit être par- 
ticulier sous ce rapport ; malheu- 
reusement sur les neuf-dixièmes 
des pâturages l'on trouve des sa- 
vanes, des places basses où l'eau 
est stagnante, croupit et devient 
tout à fait impropre à abreuver 
le bétail qui cependant, n'a pas 
d'autre eau pour se désaltérer. 
Le cultivateur pradent et sou- 
cieux de ses intérêts doit empé- 
cher ses vaches de boire à ces 
sources empoisonnées et leur pro- 
curer à tout prix de l'eau potable. 
Il est prouvé qu'il faut de une à 
trois livres de lait de plus pour 
faire une livre de fromage qu'il 
en faudrait si les vaches avaient 


de l'eau convenable, sans comp- 


ter que ce fromage est toujours 
mauvais 


PRATIQUE D'ECONOMIE 
CHEZ LE CULTI- 
VATEUR 
Le cultivateur doit pratiquer 
l'économie de manière à ce qu'il 
puisse vendre plutôt des produits 
de sa ferme que d'avoir à en 
acheter. Cependant, cette é6co- 
nomie ne doit pas être mesquine ; 
elle doit s'appliquer à toutes es- 
pèces de choses de nature à pro- 
fiter à l'exploitation de la ferme. 
Dans une ferme, tout ce qui 
est dépensé sans nécessité, perdu 
et gaspillé, diminue d'autant les 
prolits que le cultivateur pour- 
rait réaliser et employer en amé- 
liorations de toutes sortes sur sa 
ferme, afin d'obtenir des résul- 
tats plus avantageux, au point 
de vue de l'augmentation des 
produits agricoles de toutes 

sortes. 

Les pertes que le cultivateur 
subit parfois par imprévoyance 
ou simple négligence, peuvent 
Paraitre d'abord insignifiantes, 
mais une succession de petites 
pertes, souvent réitérées, amènent 
bientôt le malaise chez le culti- 
vateur. 

Cependant, sous prétexte d'é- 
conomie, le cultivateur ne doit 
pas omettre certaines dépenses 
absolument nécessaires aux diffé- 


rentes branches de son exploita- 
tion agricole, pour que sa cul- 
ture soit de plus en plus pros- 
père. 

L'épargne la plus déplacée que 
le cultivateur puisse tenter, c est 
de nourrir à demi le bétail né- 
cessaire à l'exploitation de la 

| ferme ; de ne pas donner au sol 
 l'engrais et les soins de culture 
nécessaires ; d'employer de mau- 
vais grains pour semence, etc. 
Sur chacun de ces points, il 
| existe des règles d'économie qu1 
| est nécessaire d'adopter. 


| INFIUENCE DE LA QUALI- 
TE DU LAIT SUR LE 
| BEURRE 


| la qualité du lait, par cela même, 
|il devient impropre à la fabrica- 
tion du beurre. 

Lorsque le lait provient de la 
mauvaise disposition de la vache, 


| par les conditions a es lee 
| plus où moins mauvaises dans 
| lesquelles elle a été tenne, la 
crème provenant de ce lait est 
mince ; lorsque ce lait est écré- 
mé, la crème derient graisseuse 
et il se forme à la surface de pe- 
|tites taches jaunes. Lorsque cette 
| crème est barattée. au lieu de se 
|former en beurre. elle produit 
| une écame rolumineuse qui dé- 
| passe parfois la baratte; cette 
| substance graisseuse est d'an 
mauvais goût et sent mauvais. 
S'il arrive même qu'une faible 
quantité de ce lait est mêlée au 


vient est aussi de mauvaise qua- 
lité. 


MOYEN SIMPLE DE DÉSHA- 
BITUER LES CHEVAUX 
DE RUER 


Cn suspend derrière le cheval, 
à une corde fixée au plafond, un 
sac rempli de morceaux de bois, 
de façon à ce qu'il touche les 
cuisses de derrière. Le cheval, 
en reculant, touche le sac sus- 
pendu et commence à ruer ; mais 
il finit par se convaincre que ses 
ruades continuelles ne lui servent 
à rien, inquiet, il finit par se 
retirer et cesse de ruer. En ré- 
pétant plusieurs fois cette expé- 
rience, les chevaux perdront la 
mauvaise habitude de ruer. 


LES OPÉRATIONS AGRICO- 
LES SUR UNE FERME 


Certaines opérations agricoles 
peuvent parfois avoir leur raison 
pour être mises en pratique, quoi- 
que dans certains cas, elles ne 
pourraient qu'entraver la marche 
de la végétation si elles étaient 
faites à contre-temps. 

Il convient donc d'y regarder 
de près et de les discuter entre 
les plus habiles ouvriers de la 
ferme. Le cultivateur, à l'égard 
de certaines opérations agricoles 
qui seraient coûteuses à faire, 
pourrait en discuter l’'opportuni- 
té et les moyens d'exécution 
avec les cultivateurs dont les 
succès en agriculture ne laissent 
rien à désirer. C’est encore au 
cercle agricole que le cultiva- 
teur pourrait obtenir plus d'é- 
claircissements, en soumettant 
ses projets d'opérations agricoles 
à la discussion des membres de 
ce cercle; et ce serait le moyen 
d'en retirer des conclusions pra- 
tiques. Les cultivateurs les plas 
intelligents et les plus entrepre- 
nants sont toujours les plus em- 
pressés de recourir à ce moyen, 
chaque fois qu'il s’agit d'adopter 
de nouvelles innovations sur 
leurs fermes, dans le but d'obte- 
nir de plus grands profits. 

En général, le cultivateur doit 
admettre qu'il est de son intérêt 
d'améliorer sa terre pour en obte- 
nir des produits considérables et 
de meilleure qualité ; rien donc 
ne doit être épargné pour attein- 
dre ce but. S'il a quelques no- 
tions les plus élémentaires en 
agriculture, ce cultivateur com- 
prendra qu'une terre riche est 
plus productive qu'une terre pau- 
vre, plus facile à entretenir, 
moins exigeante sous le rapport 
des engrais ; si la terre qu'il cul- 
tive est riche en engrais, le prix 
des produits qu'il en obtiendra 
sera moins élevé, et il pourra avec 


plus d'avantages en effectuer la | pagne et lous ceux q 


vente pour le payer amplement 
de ses frais de culture. 


messes ER 


RECETTE 


Moyen de rendre le cuir souple et 
imperméable —On fait bouillir de 


tance de résine, ce qu'on obtient 
en y mettant des tranchées de 
pain et du mâche-fer pilé ; après 
une cuisson convenable, on y 
met un tiers de gomme arabique 
et l'on fait recuire le tout. Lors- 
que ce mélange est presque froid, 
on y ajoute un peu d'alcool ser- 
vant à délayer les matières ci- 
dessus désignées. Cela fait, on 
l'étend par couche sur le cuir 
préparé, jusqu'à ce qu'il en soit 
couvert. On courroie de nou- 
veau le cuir pour lui rendre sa 
prémière souplesse. 


1! Telephone 774. 


Plusieurs PE influent sur | CLARETS FRAN 


Vins des Grands Crus, Bordeaux et Bourgognes 


IMPORTÉS DIRECTEMENT DES VIGNOBLES, (vente sur dégustation ) 


a 


:: GROS ET DETAIL «: 
——— PROPRIETAIRES —— 


Importateurs de VINS, COGNAC 
et SPIRITUEUX FRANCAIS. 


WINNIPEG. 


LE MANITOBA. 


FERRE, ROSENBERG & CIE MARCHANDISES NOUVELLES! 


364 RUE MAIN, 


OU ——— — 


:0: 


ÇAIS A PARTIR DE 81.25 LE GALLON. 


MARCHANDISES NOUVELLES! «&]MPRIMERIEe 


Nous sommes à ouvrir notre assortiment de 
Marchandises du Printemps 


Marchandises Seches et Chaussures ! 


Reçues 60 caisses de Chaussures et d’autres sont en chemin. 


ZX DU = 
N OUVELLES INDIENNES ! 


NOUVEAUX COTONS ! "une [JOURNL “LE MANTOBR 
Nouveaux Etoffes a Robes en Grande Variete. 


Nous vous donnerons la meilleure valeur possible 
pour votre argent. 


——PARFUMERIE FRANÇAISE— 


soit par son état de santé, soit | LAIT VIRGINAL, RÉGÉNÉRATEUR DE LA BEAUTÉ, SAVONS ET PARFUMS. Geee. LC EN Sedsers & Oie, 


Specialite d'Eau de Cologne. 


7-9-92 


432 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG. 


A SON ANCIEN POSTE ! 


M. J. B. Lauzon, Boucher, 


Ayant repris son étal de Saint-Boniface, soilicite 


SES :-: 


SATISFACTION GARANTIE ET PKIX MODÉRÉS COMME PAR LE PASSÉ. 
Telephone No. 526. | J. B. LAUZON. 


ANCIENNES :- 


le patronage de 


VEAUX, VOLAILLES, Erc. 


11-5-92 


HALTE LA! 


LIGNE DES CHAUSSURES 


N'OUBLIEZ PAS DE VISITER 


La Maison Canadienne-Française 


RICHARD BOURBEAU, 


——— On — 


POUR TOUT CE QUI CONCERNE La 


de Winnipeg, 


360 Rue Principale, Winnipeg. 


LE SEUL MAGASIN CANADIEN-FRANÇAIS DANS CETTE 


LA CIE D’ASSURANCE CONTRE L'INCENDIE 


BRITISH NORTH AMERICAN, 


D 


Bureau Principal:—No. 465 Rue Main. 


D 


LIGNE A WINNIPEG. 


NMANITO B A. 


ETABLIE EN 1886. 


CAPITAL 


W. F. ALLOW AY, 


Président. 


M. ARTHUR BERTHIAUME, déjà fovorablement connu du public, est l'agent 


W. HESPELER, 
Vice-Président. 


PRATIQUES. 


EN TOUT TEMPS IL POURRA ACHETER OU VENDRE 
bon lait, le beurre qui en pro | ANIMAUX GRAS, BŒUFS DE TRAVAIL, CHEVAUX, 
VACHES A LAIT, MOUTONS, COCHONS, 


$500,000.00. 
ROBERT STRANG, 


M. J. W. LACHAMBRE, est toujours à notre service, et comme par le passé est | Nous executons sous le 
charge spécialement de la chentèie française. + delai 


RICHARD % CIE 
WINNIPEC. 


LA PLUS VIEILLE MAISON DU PAYS, 
DANS LE COMMERCE DES VINS. 


Tous Commanle pu Ingres 


DANS LES DEUX LANGUES 


Notre assortiment varié, 


Nos prix réduits et la qualité — TELLES QUE : —— 
De nos marchandises 


Sont vos garanties. 


365 RUE MAIN, 


WINNIPEG. 


CARTES D'AFFAIRES, 


CARTES DE VISITES, 


Etablie en 1880. CARTES DE 
PAN-CARTES, 
TT CATALOGUES, 
J, À. SENECAL & CIE sn 
Eñntrepreneurs-Menuisiers, CIRCULAIRES, 


ENTETES DK COMPTES, 


CONSTRUCTION DE BATISSES. 


SPECIALITE 


Eglises, Reparations, Autels, Balustres, Chaires. 


PLANS ET DEVIS FOURNIS SUR DEMANDE. 


Ateliers :— Avenue Taché, St. Boniface. 
la 1-6-92 
; PLACARDS, Erc., Ere, 


LETTRES FUNÉRAIRES, 
ENVELOPPES, 


PROG 


CI-DEVANT 
La Loterie de la Province de Quebec 
AUTORISÉE PAR LA LÉGISLATURE. 


| TIRAGES BIMENSUELS 


Valear des Lots, - - - 
| Gros Lot, Valant ee 


Nomenciature des 
1 Lot valant 


mm DOCS 


—(0 TOUTES ESPECES DE 


. ve BLANCS et FOF 


voyageur Je la compagnie dans les localités françaises. Les conditions d'assurance Approximatifis —_— : se 
sont faciles, la compagnie acceptant des billets promissoires à des lermes avantageux. DO Lots valant . —:xz A L'USAGE DES z:— 
D-manriez les tarifs et prospectus de ia BRITISH NORTH AMERICAN avant de vous | do — 
assurer ailleurs. do _— 
> | do — 
Adressez-vous à J. A. RERTHIAUME. L < do 1,248.75 


N B.—La Compagnie assure aussi contre la foudre, de même que les chevaux et 
Peur f-ux de prairie, la Compagnie exige un taux addisionnel de $1 08 


les bestisux. 
par 100 pour 3 ans. 


MAISON DE PENSION HOTEL DE QUEBEC 


Coin des rues Dumoulin 
et Saint-Joseph 


| 
SAINT-BONIFACE. | ELIE CHAMBERLAND, Prop. 
| 


Primes payables un an après la date de l'assurance. 


Les étrangers, les personnes de la cam- | 
ui veulent loger dans 
une maison privée, trouveront chez Ma- | 


qui est désirable comme confort et tran- | 
quilité, à des prix modérés. 

Il y a une excellente étable pour les at- 
telages de ceux qui viennent en voiture. 


Porte voisine de Richard & Cie, marchands | 


Theo. Bertrand, 


e AVOCAT ET NOTAIRE, 
l'huile de lin jusqu'à la “onsis- | Successeur de Geo. E. Fortin, 
No. 367 RUE PRINCIPALE, 


de vins. 


WINNIPEG, - 


6m231291 


HOTEL BEAUREGARD 


Coin des avenues Taché et Pro- 


vencher, Saint- 
Manitoba 


Avantageusement situé à l'entrée du 


pont Saint-Boniface. - 


Salle de billard, piano, etc., Liqueurs et 
cigares de première qualité. 


1a.7.11.89. 


yface, 


DE PREMIÈRE CLASSE. 


Salles à diner et chambres à coucher DICK, BAN N ING & 


dame Jean, à l'adresse ci-dessus, tout ce | bien lenues, Liqueurs choisies. Bonnes 


| écuries. 


| etc., etc. 
- MAN. | 
| 


! 
| 
| 


AVENUE TACHE, is EE 
SaixT-BoniFace. Max. lanta 


T. PELLETIER, 
BARBIER - COIFFEUR, 
| Marchand de Tabac, Fruits. etc. 
| Avenue Tacné, Sainxr-Bonrracs. 
| 


M. Pelletier a toujours en main un as 
| sortiment considérable de cigares de choix, 
tabacs, cigarettes, fruits, eaux gazeuses, 


HOTEL pu CANADA 


3134 Lots valant - - . $13,185.00 


Billets. _ _ 25 Cents 


Les demandes de Billets sont reçues jusqu'à cinq heures la veille du 
j Tirage. Toute demande par le courrier parvenant le jour même du tirage, 
| est appliquée au tirage suivant. L'ON DEMANDE DES AGENTS. 
Les noms des gagnants ne sont pas livrés à la publicité sans une au- 
torisation spéciale. Banquiers :—_ La Banque du Peuple. 


Corporations Municip 
35-10-92 


DIRE 4 


Toutes commandes envoyées par 4 


sde ——MARCHANDLDS DE—— 


BOIS EN GROS, 


COMMERÇANTS ET FABRIQUANTS 


MOULINS :-: KEEWATIN. 


Toujours en vente quantité de Bois de Construction, Châssis, 
Portes, Lattes, Bardeaux, Papier Feutre et Papier 
Goudronné, et matériaux de construc- 


la malle recevra une attention im 


médiate en s'adressant à 


LaCie Canadienne de Publication 


27.9.88. 


RUE LOMBARD, WINNIPEG. on généralement. SAINT-BONIFACE, 
en à PRIX OBTENUS SUR DEMANDE A CET EFFET. 
| ul que pero quad nous ap das Bureau Principal et Cour : 4 
US one ve anne eue | Vis-4-vis la Gare des Voyageurs du C. P. R., res 
H. BENARD, GES PROPRIÉTAIRE. bon , 
25.11. Succursale a Portage-la-Prairie. 6m154 


